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que ces juifs essaient mainte-
nant de rentrer chez eux en 
Autriche et en Allemagne. 

Le mariage de la fille 
du gén. Franco 

Madrid, 16. (AFP)  —  Le ma-
riage de Mlle Carmen Franco, 
fille unique du généital Fran-
co. avec M. Cristobal Martinez 
v Bordiu, Marquis de Villaver-
de, aura probablement lieu 
lundi de Pâques 10 avril. Il, 
sera célébré dans la commune : 
de Pardo, à 6 kms. de Madrid, 
où se trouve la résidence du 
chef d'Etat espagnol. 

BRILLANTE 
PERSPECTIVE!. 

yen-Orient, et celle qui vient de 
s'ouvrir, comme un prélude indis- 
pensable à la conférence améri- 
caine, à l'issue de laquelle 	des 
«faits» précis sont prévus. 	C'est 
la manifestation la plus évidente 
fournie jusqu'ici de l'influence de 
plus en plus considérable qu'as-
sume l'opinion américaine Ici. 

Il y a lieu de souligner qu'offi -
ciellement, la plus grande harmo-
nie continue à régner sur le plan 
politique entre Londres et Wa-
shington au sujet du Moyen-
Orient. Les deux puissances sont 
déterminées à ce que les problè-
mes militaires ne soient pas com-
pliqués par des considérations é -
conomiques. 

LE REARbIEMENT 
DE L'EGYPTE 

La conférence qui vient de s'ou-
vrir doit également fournir au 
gouvernement des renseignements 
précis sur la grande campagne 
menée à l'étranger au sujet de 
l'armement de l'Egypte, campagne 
qui a atteint un tel paroxysme 
que des déclarations officielles ont 
dû être faites par le Foreign Of-
fice .et par M. Acheson, aussi bien 
qu'en Egypte, mettant les choses 
au point et réitérant l e  désir de 
l'Egypte ne n'attaquer personne 
tout en étant résolue à se défen-
dre. 

L'ENTRAINEMENT DE 
MILITAIRES EGYPTIENS 

A CHYP5RE 

Nous avons été les premiers à 
annoncer, il y a quelques semai-
nes, que quelque 2.000 militaires 
égyptiens vont subir un entraîne-
ment dans les cadres britanniques 
à Chypre. Ce n'est qu'hier que la 
nouvelle a été confirmée officiel -
lement. Il ne faut voir dans ce 
fait qu'un prélude à un éventuel. 
accord anglo-égyptien sur l'éva-
cuation du Canal de Suez, dont 
l'Egypte assumera seule la res-
ponsabilité de sa défense. Des né-
gociations à cette fin avaient été 
menées déjà depuis le dernier ca-
binet Sirry, et le Wafd ne fait 
que les confirmer, s'agissant d'une 
politique nationale. 

C'est également sous ce point 
de vue qu'il faut considérer les 
envois d'armements anglais en E -
gypte, dont des chasseurs à réac-
tion,,et divers matériel. Nous pou-
vons affirmer, sur la foi de ren-
seignements puisés aux meilleures 
sources, que la guerre palestinienne 

ne reprendra pas sur la provoca-
tion de l'Egypte, dont le princi -
pal but, en ce moment, est de se 
renforcer pour des considérations 
plus vastes que l'affaire palesti-
nienne. 

Nous rendons compte en 2ème page  de  la  visite faite hier  à  Alexandrie  par les  jour-
nalistes italiens  qui  sont les  hôtes  du gouvernement  égyptien. 

On voit  en haut plusieurs journalistes photographiés au déjeuner offert par la  l'Ylu-
nicipalité au palais Antoniadis en compagnie  de Mohamed  Raafat bey, directeur général de 
la Municipalité et  Mine,  et  de  M. Spechel, consul général d'Italie et  Mme. 

Ci-dessous, on voit les journalistes examinant  des échantillons de coton  à la  Bourse 
de Minet-El-Bassal, qu'ils  ont  visitée dans la matinée. 	(Photos Petraki  -  Réforme) 

Ceci est confirmé par les nom-
breuses déclarations  officielles et, 
récemment, par M. Acheson qui 
a déclaré que  l'Egypte  «  avait  le 
droit d'équiper sa  politique inté-
rieure ». Il  ne  s'agit  pas  là d'un 
vain mot. 

LE PARTAGE 
DES RESPONSABILITES 
Nous avions  également  dit,  à 

l'issue de la  conférence  d'Istam-
boul,  qu'un  accord  ,  anglo-améri-
cain était intervenu pour laisser 
à  la Grande-Bretagne la respon-
sabilité des,  questions  de  défense 
du Moyen-Orient, et aux Etats-
Unis celle  des  questions économi -
ques. 

Si, sur le  premier  point, il  dkis-
te de  multiples  preuves que l'ac-
cord a été observé de bonne foi, 
il est probable que les «questions 
économiques» vont susciter bien 
de tiraillements. La sensationnelle 
entrée en scène des Etats-Unis 
dans ce domaine ne poivra se 
faire qu'au détriment des tradition 
riels intérêts britanniques. 

Le problème du  pétrole  let,  an 
ce  moment,  la principale pomme 
de discorde. 

LE COTON ÉGYPTIEN 
AUX ETATS-UNIS 

Un autre développemegVs a-
tionnel à attendre  est, 	e 	s 
des observateurs  autoris0 	%- 
mentation «dramatique» 
du coton égyptien importé  ,aux 
Etats-Unis. Ces deux  -re  niers 
jours, des pourparlers  aineticak-
égyptiens extrêmement 
tifs,  se  sont  déroulés a 	aires, à 
ce  sujet  et  bien que  tees  'cade 
closions  ne  soient  pas  encre-i +- E  
'nues, on leur attribue  une 
tance  considérable. Dans  une tei 
le éventualité, le thème x 
terre principale cliente de  l'Egyp 
te » ne deviendrait que relatif. 

RAMSES 

Washington, 17 — (AFP) —
«  Nous devons aller de l'avant 
dans l'exécution de notre pro-
;gramme visant à la paix par la 
défense et par l'aide à l'étranger, 
et dans l'exécution de nos pro-
grammes intérieurs pour la santé 
publique, l'enseignement et la sta-
bilité économique », a déclaré 
hier soir le président Truman de-
vant de nombreuses hautes per-
sonnalités du parti démocrate, cé-
lébrant le «Jefferson Jackson 
pay». 

Le discours prononcé par le 
Président, marque sa première in-
tervention personnelle et directe 
dans la campagne pour les élec -
tions parlementaire de novembre 
prochain. 

Au 	moment où le président 
Truman semble envisager les me- 
lares destinées à éclairer directe- 

"i  M. MORRISON 
répond à 

'M. CHURCHILL 
- Londres, 17. (R.) — M. Her-
bert Morrison. vice-président 
du  Conseil, faisant allusion à 
la  suggestion de M. Churchill, 
d'hier soir, en vue d'une nou-
velle -  tentative de rapproche-
ment  avec Staline, a dit: «Je 
n'exclus pas des entretiens en-
tre  chefs d'Etat qui ont des 
vues différentes sur la con-
duite . des affaires mondiales, à 
condition qu'il soit clair rue 
tics  entretiens seraient avan ita- - 
eell  X». 

M. Morrison parla de l'inter-
vention «vague et irresponsa-
ble» de M. Churchill dans le 
domaine des affaires étrangè- 
•e-a. 
Il a ajouté: «Permettez-moi 

e dire ceci: et ce n'est pas par 
dépit  que je le dis. Si quel- 
qu'un  devait. être chargé  de 

ts  entretiens as.si l'URSS, je 
manderai à ces compatriotes 

e ne soit nus M. Churchill 
ur  principal repré- 

sri a eu l'occasion de s'en- 
déjà avec les leaders 

soviétiques et ne s'est pas Mu-
jours.bien tiré de ces négocia-
tions» • 

Protestation anglaise 
auprès de la Hongrie 

Londres, 17. (R.)  —  La Gran-
de-Bretagne a protesté auprès 
de la Hongrie contre l'alléga-
tion ,qu'elle recherchait un 
traitement privilégié au profit 
d'Edgard Sanders, homme d'af-
faires britannique, qui doit 
être jugé aujourd'hui à Buda-
pest sous accusation d'espion-
nage. 

La note remise au ministre 
hongrois, hier, rappelle les ef-
forts du ministre britannique 

STATISTIQUES 
AERIENNES 

Washington, 16 — (AFP) —
Dans son annuaire mondial des 
transports en commun aériens, le 
Bureau de l'aéronautique 	civile 
des 	Etats-Unis constate qu'en 
1949 les opérations de la compa-
gnie d'aviation civile soviétique 
«Aerofloy» constituent un dixiè-
me des services aériens hebdoma-
daires mondiaux. 

L'«Aerofloy» a augmenté d'un 
sixième ses services par rapport 
à 1948. Les routes aériennes des-
servies par l'aviation soviétique a 
passé, durant la même année, de 
67.000 à 78.000 kms. ce qui porte 
à plus de deux millions 600.000 
km». la distance parcourue hebdo-
madairement par les avions de 
transports civils soviétiques. 

Par ailleurs, l'annuaire a établi .  
le nombre des compagnies d'avia-
tion régulières dans le monde à 

233, dont 71 aux Etats-Unis et 
en Alaska. 
à Budapest, M. Geoffrey Wal-
linger, d'obtenir la permission 
pour le consul général britan-
nique de rendre visite à San-
ders. 

La note fait allusion au prin-
cipe généralement admis que, 
lorsqu'un sujet étranger est 
arrêté, le gouvernement du 
pays où il est arrêté est obligé 
de lui faciliter les moyens de 
contact avec les représentants 
de son propre pays. 

Le gouvernement britanni-
que considérait ce principe 
comme important et avait en 
conséquence suspendu les né-
gociations commerciales en 
cours avec la Hongrie jusqu'à 
ce qu'il lui ait été démontré 
que Sanders était convenable-
ment traité et avait pu com-
muniquer avec son consul. 

Le nouveau 
patriarche latin 

de Jérusalem 
Jérusalem, 16 (AFP) — Mgr. 

Alberto Gori, patriarche latin de 
Jérusalem, fera  son  entrée solen-
nelle dans la Ville Sainte, diman-
che prochain. 

Dès maintenant, des délégations 
religieuses affluent à Jérusalem 
afin de participer  .  à la cérémonie 
traditionnelle à laquelle les con-
suls des nations catholiques assis-
tent officiellement. 

ment les dirigeants soviétiques sur 
les véritables desseins des Etats-
Unis, il est significatif que le chef 
d'Etat américain ait souligné dans 
son discours que « dans les an -
goisses et les difficultés du monde 
actuel, la force réelle des Etats-
Unis ne réside pas dans leurs ar- 
mements, aussi importants 	qu'ils 
soient, mais dans la liberté 	des 
Américains et leur foi dans 	la 
structure démocratique de la So-
ciété ». 

Le Président a ajouté : « C'est 
seulement 	par le développement 
des institutions démocratiques 	à 
travers l e  monde qu'une paix jus-
te et durable pourra être réali-
sée ». 

Attaquant le thème principal de 
la campagne du parti républicain, 
affirmant la nécessité pour le gou 
vernement américain de réduire 
les Impôts et les dépenses gouver-
nementales, le président Truman 
a déclaré qu'à aucun montent de 
son histoire, la nation américaine 
n'avait été placée devant des res-
ponsabilités aussi lourdes et n'a-
vait été appelée à prendre des dé-
cisions aussi pleines de consé-
quences. 

« Or, a déclaré le président, les 
programmes extérieur et intérieur 
sont les réponses indispensables 
aux exigences de la période cri-
tique actuelle. Les Etats-Unis ne 
sauraient connaître la prospérité 
sans jouer entièrement leur rôle 
dans la défense et la renaissance 
des autres nations libres. De mê-
me, les Etats-Unis ne peuvent 
compter sur une paix à l'extérieur 
de leurs frontières, sans renforcer 
la puissance, la liberté et le bien-
ètre du peuple américain ». 

Ayant ainsi exposé les problè-
mes extérieurs et intérieurs des 
Etats-Unis, le Président Truman 
a déclaré en substance que la po- 
litique américaine 	coûtait inévi- 
tablement 	fort cher mais, a-t-il 
dit, on ne saurait résoudre 	des 
problèmes mondiaux par des «gé- 

ON VOYAGEIIA 
P LS VITE 

EN EUROPE 
Les grands trains express 
'Europe réduiront de 45 heu-

res la durée de leurs trajets 
cette année par rapport à la 
saison dernière. C'est ce que 
vient d'annoncer l'Organisation 
de Coopération Economique 
Européenne, dont le comité 
touristique a été chargé d'étu-
dier  les  moyens de rendre plus 
rapides les voyages en Europe. 

Ces résultats ont été obtenus 
grâce à une conférence inter-
nationale tenue en Grande Bre-
tagne en Octobre dernier et à 
laquelle 22 pays ont participé. 

Le système ferroviaire euro-
péen est réorganisé en toute 
hâte. Il transporte un plus 
grand nombre de voyageurs 
qu'avant la guerre, mais un 
nombre plus restreint de trains. 

D'autre part, les services en-
tre la Grande Bretagne et l'Eu-
rope seront portés à quatre par 
jour, comme c'était le cas a-
vant la guerre. Il y aura éga-
lement un nouveau service qui 
assurera le trajet Londres-Lu. 
cerne en 18 heures. La Grande 
Bretagne organise également 
un nouveau service entre Lon-
dres et Belgrade qui sera plus 
rapide que le fameux Simplon-
Orient d'avant la guerre. 

Washington 16 (AFP) — Le 
président Eruman estime qu'il 
pourrait être utile d'envoyer  à 
Moscou une mission  chargée 
d'expliquer  aux dirigeants  so-
viétiques les intentions pacifi -
ques des Etats-Unis, niais 
pense que le moment n'est pas 
encore entièrement opportun 
pour prendre une pareille ini -
tiative. Tels sont les laits qui 
ressortent, de la conférence de 
presse tenue aujourd'hui par 
le président des Etats-Unis et 
au cours de laquelle, longue-
ment questionne sur l'inter 
view de lui-mi:nie publiée mar-
di dans le « New-1 ork Times», 
il  a recommande à l'auditoire 
de relire l'interview dans la-
quelle il avait en substance 
déclaré: 

1° — Les Etats-Unis ont eu 
tort d'interrompre le prêt-bail 
à  l'URSS en 1945. 

2° — En raison d'un com- 
pleSe d'infériorité devant 	les 
Etats-Unis et à la 	suite des 
terribles souffrances qu'ils ont 
éprouvées durant la guerre, 
les Russes se méprennent sur 
les intentions pacifiques des 
Etats-Unis. 

3° — En raison de ses écra-
santes responsabilités, le pré-
sident Truman, qui n'est ni 
marxiste ni socialiste, se livre 
à une autocritique fréquente 
dans ses efforts pour assurer 
une paix durable au monde. 

— S'il n'y avait pas eu 
de  campagne  électorale en 
cours aux Etats-Unis en 1048, 
le président Truman aurait 

Les assassins 
du gouverneur 

de Sarawak 

Singapour, 16 (AFP) — Neuf 
Malais reconnus coupables d'avoir 
Participé à l'attentat du 3 décem -
bre dernier, qui coûta la vie au 
gouverneur de Sarawak, M. Dun-
can Stewart, furent condamnés à 
la pendaison ce matin. 

Ils présentèrent tous un recours 
en grâce à la Cour. La grâce de 
7 d'entre eux fut recommandée 
par l'adjoint au juge. Le tribunal 
a acquitté un seul accusé, âgé de 
17 ans. 

Londres 6 (par Harry Hobbs, 	La libération des 25(.000 li- 
correspondant spécial du Mis -  vres susmentionnées se fera 
ri) — J'ai appris de source sous le contrôle d'un Conseil 
officielle que les Sionistes ont de Tutelle dont les membres 
accepté de libérer un montant n'ont  pas  encore  été  désignés.. 
de 2a0.000 livres des dépôts a-
rabes qu'ils avaient gelés dans 
les banques d'Israél au début 
de la guerre de Palestine. 

Le montant total de ces dé-
ois  atteint cinq millions de 
livres. 

Les Israéliens n'ont appros 
vé la libération du quart de 
million que sur la demande 'ex-
presse de la Commission de 
Conciliation en Palestine dans 
le  but de secourir les réfugiés. 
.cra bes. 

Ottawa 17 (AFP) — Le  sa-
vant atomique canadien, M. 
Atlan Munn, ancien membre 
du Conseil national des recher-
ches, du Canada, a exprimé 
t opinion que l'explosion de  la 
première bombe à l'hydrogène 
pourrait provoquer la désagré-
galion du monde en une minu- 
te. 	• 	 ' 

Cette , désagrégation, estime, 
le savant, polluait être le ré-
sultat d'une 	réaCtion  à  la 
chaîne,  qui se propagerait 
travers  le globe, en transfos-

! mant  les  élres  hurnffins  en 
«  petits soleils  s. . 

I Ce.  serait une  mort  sans  dou-
leur, .car nous  .  n'aurions pas 

! le temps de savoir ce qui'nous 
I frapperait. 

Israel libère un quart de million; 
de livra  des  biens Arabes  gelés 

iemtecieeregreee- 

LA VISITE DES JOURNALISTES ITALIENS A ALEXANDRIE 

M. Truman s'élève 
réduction de l'aide à l'étranger 

Paris,  16. (AFP)  —  Le géne-
ral Revers a été entendu au-
jourd'hui par la commission 
parlementaire d'enquête sur 
l'affaire dite  «des  généraux». 

Dans  un exposé long et dé-
taillé, le général Revers a con-
testé l'exactitude du rapport 
établi en son temps par le mi-
nistre de la France d'Outre-
Mer, Coste-Floret sur la divul-
gation du rapport sur la situa-
tion en Indochine. Le général 
a protesté contre le nom donné 
à cette «affaire des généraux», 
nom qui, d'après lui, «masque 

(De notre rédaction du Caire) 

La 	conférence des diplomates 
égyptiens près des puissances oc-
cidentales s'est ouverte hier et, 
pour le début de ses travaux, son 
principal protagoniste sera Mah-
moud Fawzi bey, délégué perma -
nent de l'Egypte à l'ONU. 

LE PROBLEME CHINOIS 
En tête de l'ordre du jour de 

cette conférence, se trouve, en ef-
fet, la question de la reconnais-
sance par l'Egypte du régime 
communiste chinois, ce qui per-
mettrait de le faire admettre à l'O. 
N.U. et mettre fin au boycottage 
par l'URSS de tous les organis-
mes des Nations Unies. 

La conférence doit établir un 
rapport sur cette question pour 
permettre au gouvernement de 
prendre une décision. Celle-ci in-
terviendra probablement au cou -
rant du mois prochain, peut-être 
à l'issue de la conférence des di-
plomates américains qui auia lieu 
au Caire dans une quinzaine de 
jours. 

LE PETROLE 
La conférence 	étudiera ,gale- 

ment. apprend-on, le problème du 
pétrole sous l'angle des divergen-
ces qui se manifestent à ce sujet 
entre les intérêts britanniques et 
américains dans le Moven -Orient. 
L'on apprend, en effet, que tandis 
que la Grande - Bretagne insiste 
pour que I'Egypte permette le 
passage de pétroliers par le Canal 
de Suez. et que l'Irak rouvre le 

liaifa, les. Américains 
èt  '  taise e lles  

e a„, 
ment. -  ri%iiiani "Friis  •e  pois, que 
Washington améliore constam-
ment ses rapports économiques a-
vec le Moyen-Orient en général 
et I'Egypte en particulier. 

Les  observateurs au Caire ten -
dent à considérer la conférence 
égyptienne  des  diplomates du Mo- 

MANIFESTATION 
COMMUNISTE 

A NICE 

Nice 17 (R) — Des commu-
nistes qui se rendaient  à  «un 
meeting  de la paix » sont  en-
trés hier en collision avec la 
police, dont deuk  agents  ont 
di être  envoyés  à  l'hôpital.  6 
communistes ont  été légère . 
ment blessés. 

La  police a fait ussige de  gaz 
lacrymogènes  et  de  matraques 
lorsque quelques  uns  des  1.500 
manifestants  essayèrent d'en-
vahir les  bureaux de  journaux 
non-comm un  is tes. 

En dépit  des gaz.  les commu-
nistes renversèrent une  «Jeeps 
de la nolise, avenue de la Vic-
toire. 

Trente, Jtalie .  septentrionale 
17 (R)  — La police a  décou-
vert ici  l'existence  d'un trafic 
illégal sur grande  échelle pour 
faire passer aux  juifs la fron-
tière entre l'Italie septentriona-
le  et  l'Autriche, rapporte au-
jourd'hui  une source générale-
ment  digne  de  foi. 

La majorité des juifs émi-
grants ais.si en Autriche sont, 
croit-on  tes  mêmes individus 
qui  passèrent  •clandestinement 
la frontière s  il  .  y• a  'quelque 
temps, -d'Autriche en Italie: 

La police  pensait à,  ce md. 
ment que  ces  juifs  essayaient, 
d'atteindre  des ports  italiens 
pour  s'embarquer  à  destina-
tion d'Israél . 

Selon la  source précitée,  le 
retour en masse  de  ces émi-
grants éventuels  est  en'rapport 
avec une  série de  fraudes or-
ganisées par certaines,  gens en 
Italie. De nombreux juifs ont 
été trompés  par des  promesses 
de passages pour  Haifa  ou Tel 
Aviv et leurs économies leur 
ont été volées. La police croit 

RIXE DANS 
LE NATAL 

Johannesburg, 16 —. (AFP) 
Dix, Africains ont été tués et neuf 
autres sérieusement blessés, 	près 
de Dundee dans le Natal, au 
cours d'une rixe entre des tribus 
rivales. Les adversaires firent u-
sage d aimes à feu en plus de 
leurs ari.es 	usuelles. La police 
t'est rendue sur les lieux. 

la véritable physionomie du 
drame»,  et  a demandé qu'au 
moins pour ce qui le concerne 
communication lui soit faite 
du dossier, car c'est par la 
presse seulement, dit-il qu'il 
est renseigné sur les griefs fi-
gurant au dossier de cette af-
faire qu'il assure avoir été 
montée contre lui et qui, «au-
delà de thoinme, atteint l'ar-
mée elle-même et le crédit du 
payss. 

Abordant ensuite point par 
point les différents aspects de 
l'affaire, le général Revers  a 
déclaré qu'il avait connu Pey-
ré dans la résistance, au mo-
ment où «on ne demandait 
pas à ses camarades de  com- 

rapport, il a affirmé que la 
fuite ne venait pas •du minis-
tère de la Guerre  et  que des 
exemplaires furent distribués  à 
la présidence de la Républi-
que, à la présidence du con-
seil, au ministère de la France 
d'Outre-Mer, qu'enfin un mi-
crofilm en fut tiré  à  ce dernier 
ministère  et  dont on ne sait 
combien d'exemplaires furent 
confectionnés. 

Le général a terminé en sou-
lignant qu'on le frappe aujour-
d'hui «pour avoir fait ce qu'on 
lui aurait reproché demain de 
ne pas avoir fait». Il estime 
qu'il y a contre lui «une ma-
noeuvre insensée qui relève du 
crime de forfaiture», ajoutant 
cari] protesterait discrètement 
si lui seul était en cause, mais 
le moral de l'armée et le pres-
tige de la France sont atteints. 

certainement envoyé  à  Moscou 
une mission de paix dirigée 
par son ami Alfred Vinson, 
président de la Cour Suprême. 

5° — Il estime toujours que 
cette idée est saine et qu'il 
faudra peut-être la mettre à. 
exécution au moment. oppor -
tun. 

La suite de la conférence de 
presse présidentielle  a  été aus -
si consacrée aux relations a-
méricano -soviétiques. M. Tru-
man a répété que les Etats-U-
nis laissaient et laisseront tou-
jours la porte ouverte à une 
négociation générale tendant à 
jeter les bases de la paix, soit 
dans le cadre des Nations U-
nies soit par la voie classique 
des chancelleries. 

LA TACHE 
SOLAIRE 

Paris 16 (AFP) -- La coin-
che solaire dont la présence a 
été signalée aux spécialistes 
de l'Observatoire français de 
Meudon par leurs collègues an-
glais, couvre 2.000 millionièmes 
de la surface visible du soleil, 
soit une étendue de 3 milliards 
de kilomètres carrés, précise-t-
on dans les milieux spécialisés 
de l'Observatoire de Green-
wich. 

On ajoute que la tâche, qui 
a été aperçue pour la dernière 
fois le 14 février, ne sera en-
tièrement étudiée que lors-
qu'on aura pu en prendre une 
photographie, sans doute de-
main matin, si les conditioss 
atmosphériques le permettent. 
En raison de son importance, 
on s'attend à ce que cette tâ-
che cause des perturbations 
dans le domaine de la radio 
par la création d'orages ma-
gnétiques. 

CURIEUX 
ACCIDENT 
Washington, 16 (AFP) — L'a-

viation et la marine américaines 
et canadiennes sont parvenues à 
répérer les 17 membres de l'équi-
page du super-bombardier B.36 

I qui s'écrasa en flammes dans la 
baie de Queen Charlotte. mardi 
dernier, et à les ramener en ter-
re ferme. 

Tous les aviateurs sautèrent en 
parachute quand leur appareil 
prit feu, et purent atterrir sur Fi-
le déserte Princesses Royale, au 
large de la côte de la Colombie 
britannique. 

L'un des aviateurs, son para-
chute s'étant accroché à un arbre, 
fut obligé de rester pendu, tête 
en bas, du haut d'une falaise  .  de 
mille mètres, en attendant que ses 
compagnons l'aient aperçu et fi-
nalement dégagé. 

On croit que ses deux jambes, 
atteintes de gangrène, exigent u-
ne opération. 

L'Inde adopte 
le système métrique 

L'Indian 	Standars 	Institution 
vient de recommander au gouver-
nement de l'Inde l'adoption du 
système métrique de poids et me-
sures. On prévoit une période de 
transition de 15 ans, dont cinq an-
nées pour l'enseignement et l'a- 
doption 	progressive du système 
dans les établissements 	scolaires 
et techniques, et cinq ans pour 
son adoption par les P.T.T. et les 
chemins de fer. Au cours des cinq 
dernières années, le système de-
viendrait obligatoire dans toutes 
les branches de l'activité nationa-
le. 

L'Inde se sert actuellement du 
système islamique des poids et 
mesures et du système anglais, 
utilisé plus particulièrement dans 
le commerce extérieur. Pour la 
monnaie, la Standards Institution 
espère substituer le système  déci-
mal  à  celui  de la  roupie, 

LA CONFERENCE DES DIPLOMATES EGYPTIENS 
DANS LES PAYS OCCIDENTAUX 

LES GRANDS PROBLÈMES DE LA POLITIQUE 
EXTERIEURE DE L'EGYPTE A L'ORDRE DU JOUR 
t Les Etats - Unis annonceraient le relèvement 

du "quota" d'importation du coton égyptien 

CEINT LIVRES 

Ils  se  sont engagés  à  régie] 
en  devises  locales les dépôts 
d'une valeur inférieure à cent 
livres. Ils ont également , ap-
prouvé de libérer les cent pre-
mières  livres des  dépôts  im-
portants. 

Israel ne  réglera ses  dettes 
libelées en sterling aux gou-
vernements arabes que soixan-
te  jours après la conclusion 
du traité de paix avec les na-
tions arabes. 

Dans un grand discours électoral 

Le général Revers se défend 

néralités vagues et des slogans u-
sagés », et on ne saurait faire fa-
ce aux responsabilités de l'heure 
et aux problèmes de l'avenir avec 
des méthodes périmées d il y a 
50 ans. 

Après avoir souligné que l'ad-
ministration démocrate s'efforçait 
de réaliser l'équilibre budgétaire, 
le Président Truman a affirmé 
qu'il 'était impossible de parvenir 
à cet équilibre par « l'expédient 
consistant à réduire les dépenses  » 

Le Président a souligné que 
« plus de 70% du budget était 
consacré au paiement des guerres 
du passé, et pour assurer la paix 
dans l'avenir ». « Ceux qui esti-
ment que ces dépenses sont extra-
vagantes ne comprennent pas le 
monde dans lequel nous vivons », 
a ajouté le président Truman. 

Escroquerie à l'émigration 
juive pour Israel 

e bat leur casier judiciaire», et contre tout qu'il avait vu par la suite Pay- 
ré traité en ami par des mili-
taires, des parlementaires et 
des ministres. 

Au sujet de la diffusion du 

L'ATTITUDE CONCILIANTE 
DE M. TRUMAN ENVERS L'U.R.S.S. 



listes d'Alexandrie de l'accueil 
qu'ils ont fait à leurs confrè-
res italiens, accueil qui illus-
tra les sentiments desympa-
thie qu'ils ont toujours témoi-
gnés à l'Italie et qui contri-
buent à renforcer les liens en-
tre les deux pays. 

La réunion prit fin dans une 
atmosphère de charmante cor-
dialité et les journalistes se 
rendirent à l'hôtel Cecil pour 
se reposer. Mais leur repos fut 
de courte durée, car vers 7 h. 
30 nous les voyions arriver en 
coup de vent à nos bureaux et 
devant un vin d'honneur on 
échangea de nombreux propos 
à hâtons rompus. 

Nos visiteurs nous exprimè-
rent encore une fois leur éton- 

tard si les exigences du pro- 
gramme officiel n'avaient re- 
pris leurs droits. 

* • • 
Le soir, à 9 h., les journalis-

tes italiens ont été invités à 
dîner à l'eAuberge Bleue» par 
on groupe de notables de la 
Colonie italienne. On remar-
quait à la table officielle, le 
Consul Général et Mme Spe-
chel, le personnel supérieur du 
Consulat, plusieurs personna-
lités ainsi que le Président de 
l'Ordre de la Presse d'Alexan- 
drie. 

• • • 
Il nous est agréable, à l'occa-

sion des visites successives de 
nos confrères français et ita-
liens, de rendre hommage aux 

LE  JARDIN NOUZHA RESTERA AU  PUBLIC 
en salle d'exposition et de 
buvette pour les promeneurs  -- 

 commun 

Le Casino sera transformé 
réception mais il y aura une 

La question du transport en 

se félicita d'avoir eu l'occasion 
de constater l'oeuvre mognifi-
que des écoles catholiques qui,, 
en conjonction avec la Presse, 
contribuent à répandre dans 
le monde les principes de cha-
rité et de justice qui consti-
tuent les fondements les plus 
solides de toute civilisation 
véritable. 

Encore 
une escroquerie 

CETTE FOIS, C'EST UN 
PSEUDO-MEDECIN 

QUI A... OPERE 

Les trucs de l'imagination dé-
bordante des escrocs ne con-
naissent pas de bornes. 

Voici le dernier en date: 
Chaoul Ishal, confiseur, 35 

rue du Prince Ibrahim, a reçu 
avant-hier, la visite d'un ef-
fendi qui s'efforçait d'avoir de 
la prestance et de l'autorité. 

- Montrez-moi votre roksa, 
dit-il d'un ton impératif au 
confiseur. Je suis le Dr. Salib 
Nakhla, médecin de la Muni-
cipalité. 

Ce dernier a pris son air le.,, 
plusdoux et répondit: 

- Bon, bon, un moment. 
Pour ne pas se... fourrer le 

doigt dans l'oeil, il lui offrit 
des caramels puis, le prenant 
de côté, lui dit: 

- Puisque vous appartenez 
aux... services sanitaires, ren-
dez-moi celui d'obtenir la rok-
sa, car je n'en ai point. 

- Soit. répondit le pseudo-
médecin (car vous l'avez de-
viné, ce n'était qu'un escroc), 
donnez-moi 315 P.T. et vous 
recevrez la roksa demain. 

Le confiseur se... confondit 
en excuses, remit les 315 P.T. 
à l'effendi en v ajoutant une 
boité de chocolat mastiquant 
et attendu 

Ce Matin ; bout de ',arien-
cc, il s'adressa à la Municipa-
lité, mais il apprit qu'il n'y a 
jamais eu de Dr. Nakhla. Et 
voilà! 

prévenances, à l'empressement 
ses 4 l'asprits d'initiatiye, de  n o-, 

 tre excellent confrère et ainsi, 
Me. Bahgat El Derini et de 
Mlle Marguerite Hosni, mem-1 
hre du Conseil de l'Ordre, qui 
se sont multipliés autour de 
nos hôtes. • • * 

Ajoutons que les journalistes 
italiens sont partis ce matin, 
nour visiter les usines de Me-
halle El Kohrn d'où ils s ery 
(Iront, ensuite, au Caire. 
r 	 À 

M. et Mme Emile Murat, Mlle 
Hélène Murat, M. Frédéric Murat 
ont la profonde douleur d'annon-
cer le décès survenu hier soir de 

BULLETIN 
LIETZgIROLOC:MUE 

Communiqué par M. Nicola.s 
A yac, Opeicien-dip!c5m'., 11 Bld. 
Sa.rel Znglioul. Tél. 28025, Alex. 

Le 17 février 1950 à 10 h. a .n  
Ishermornstre: à l'ombre 16. 
Thermomètre: au soleil 24. 
Hygromètre: humidité 82%. 
Pression atmosphérique 767 
Prévision du temps: Beau. Hu- 

mide dans la matinée. Le temps 
menace de se gâter dans l'après- 
midi. 

• f.  • 
Durant les Lic.nières vingt qua-

tre heures, 1r  thermomètre a mar-
qué à l'ombre: 

Maxima 19. minima 11, maxi-
na  au soleil 27. 

Soleil: lever à 6 h. 39, coucher 
I 5 h. 51. 

Nouvelle lune, aujourd'hui. 

•La  Kforme Illustrée" 
rance un nouveau jeu 
-YEMONSTRATION 

7,)E CANASTA 
irsuivant le cycle de ses 

, estrations de « Canasta » 
larcel ,Ineques de  «  La Ré- 

s:  Illustrée » donnera cet 
pi  ,-midi  à  7 h. au bureau 

ai Journal, sa prochaine séan-
^P 

a le groupe nombreux d'a-
flirteurs  prévu, en raison du 
-:iscès obtenu aux séances 
1. cédantes, on est prié d'être 

l'heure. 

avec les plus 
récents perfectionnements 

l'Institut CÉBÉ j 

a 
84.Rue FOUAD ler. Alex. TEL. 29672 

L'Institut CÉBÉ par un procédé spécial, 
dont il détient le brevet, obtient une 
transpiration très abondante sans sur-
passer les 40 degrés de chaleur, soit 
seulement 3 degrés de plus que la tempé-
rature normale du corps humain 
Avec ce procédé les BAINS TURCS ne 
fatiguent plus. 

Les Bains Turcs sont recommandés 

par le corps médical pour: 

Les Cellulites Douloureuses 

L'Obésité • Les Rhumatismes - etc. 

      

	 LES NOUVELLES  	 
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+ AU GRAND RABBINAT 
ISRAELITE: S.Em. Hahn Na-
boum Eff. Grand Rabbin d'E -
gypte, est attendu ce matin à 
Alexandrie. 

Dans l'après-midi, à 5 	h. 
30 il fera un sermon au Temple 
de la rue Nabi-Daniel. 

Consul Général d'Italie entouré de M. Jacques Barda, de M. 
que des journalistes italiens et alexandrins. 

FÉRIAL • lél. 21233  -  'Re-
becca» av h Laurence Olivier 
et lotie Fontaine. 

, ROYAL  -  Tél. 26329 - itBeau 
Geste» avec Gary Cooper et 
Bay Miiland. 

RIALTO - Tél. 24694 - (Uri 
de for Sas.» avec Claudette 
Colis rt et bobert Young. 

STRAND - Tél. 22322  - 
clapi and E ■ elyne» avec Ste-
wart Granges et Jean Sirn-
tiens. 

BIC - ré' 29036 - eS'atte-
ty•s Hurricane» avec llicliard 
% ■• 'dmark e; Linda Darneil 

FOUAD Ier - Tél. 25832  -
«Mademoiselle s'amuse» avec 
Bay Ventura et Giselle Pas- février à 7 heures p.m. confé-
cal rence par le Prof. O. Aran- 

ALHAMBRA  -  Tél. 29054 - gio Ruiz sur: « L'énigme cons-
«Abbandono» avec Corinne titutionnelle d'Alexandrie r. 
Luellaire et Maria Denis. Le public est cordialement 
Aussi: Attractions et Orshes• invité. 
tre sur Scène. 

AL CHARK - Tél. 20231 - 
«The Wreck of the Hespa-
rus» avec Willaro Parker. 
Aussi: «The Return of the 
Whistler» avec Michel Dun-
ne. 

PLAZA - Tél. 20822 - «Hotel 
that Ghost» avec Bud A6bott 
et Lou Costello. Aussi: «A 
Woman's Vengeance» ava a 
Ann Blyth. 

COSMO - Tél. 22999 4- 
Awdet rakiet Lekhfa» avec 
Amira Ami/ et Bichara 

LA LAITE - Tél. 71225 - 
«The End of the River» avec 
Sahu. Aussi: «Marked Wo-
man» avec Bette Davis. 

SPORTING PALACE - Tél. 
71989 - (The Swordsman» 
avec Ellen Drew. Aussi: tEl 
Hayat Kefah» avec Anwar 
Wagdi. 

Id ETROPOLITAN  -  Tél. 71682 S.E. Mohamed Raafat bey, le 
«Monsieur Be-rturaire» avec nouveau directeur général de la 
Bob Hope. Aussi: «King of Municipalité (dont il était l'an- 
the ('ow-I3oys» avec Ilov ho - tien ingénieur en chef) n'a pas 
gens. mis longtemps pour mettre en va-

leur ses remarquables qualités 
techniques et administratives. 

Malgré ses multiples occupa-
tions quotidiennes auxquelles s'a , . 
joutent les réunions des commis-
sions et des sous-commissions 

vivement d'apprendre que S.E. 
le léwa Hussein Yousri Kamha 
pocha, commandant de la po-
Ince, est indisposé et se trou-
ve sous traitement à l'hôpital 
Fouad le• d'Al Moassat. 

Nous lui présentons nos meil-
leurs souhaita de prompt réta -
blissement. 

+ UN EMINENT JURISTE 
FRANCAIS EN EGYPTE: -
Nous apprenons l'arrivée en 
Egypte du professeur Duver -
ger, éminent juriste français 
et auteur d'ouvrages très ap -
préciés. 

Professeur à la Faculté de 
Droit de Bordeaux et à l'Insti-
tut d'Etudes politiques de l'U-
niversité de Paris, M. Duver-
ger est au surplus un brillant 
conférencier. 

Sous les auspices de l'Atelier 
et sous la présidence de M. 
Filliol, consul général de Fran-
ce, M. Duverger nous parlera 
lundi 20 Février à 6 heures 45 
p.m. dans la salle du Lycée 
Français des « Grands problè-
mes de la démocratie au )Xe 
siècle ». 

Le public est cordialement 
invité à cette intéressante ma-
nifestation. 

+ A LA DANTE 
59 rue Fouad, le lundi 20 

pture etc.) faute par la Municipa-
lité de pouvoir disposer d'un au-
tre local approprié. Mais il n'a 
jamais été question d'y construire 
une résidence pour nos hôtes de 
passage du moment que le Palais 
Antoniadis a été, depuis quelques 
années déjà, spécialement aména-
gé dans ce but. 

— Fort bien, mais que fera la 
masse des promeneurs après la 
disparition du Casino où grands 
et petits se désaltéraient ? 

— C'est bien simple: nous a-
vons prévu l'établissement d'une 
bonne buvette avant même la dé-
saffectation du Casino actuel. 

• • • 
Nous passons à la question de 

la suppression des trams. 

En lisant le programme sur-
chargé de la visite des journalis-
tes français et italiens à Alexan-
drie, je me suis demandé quelles 
sortes d'impressions ces chers con-
frères garderont-ils de leur visite 
dans notre ville. 

Choyés, dorlotés, invités à tour 
de bras, chambrés en quelque sor-
te, ils ne verront pas grand'chose 
d'Alexandrie. 

Mais ils auront 	bien mangé, 
bien bu, bien dansé et — en som -
me — ils seront très contents. 

Mais comme un journaliste doit 
à des échéances plus ou moins 
rapprochées, rapporter ses im-
pressions, j'imagine la conversa-
tion suivante qui aura lieu au re-
tour à Paris et à Rome: 

— Alors, ce voyage en Egyp-
te? Vos impressions? La situation 
au Caire?  

— Ah 1 des hôtels somptueux, 
des réceptions grandioses, des buf-
fets pantagruéliques. 

— Et les confrères de là-bas? 
— Presque pas vus... par con-

tre on a connu tout le gratin, le 
dessus du panier. 

— J'espère qu'Alexandrie vous 
e laissé des impression plus com-
plètes... 

— Oh oui, l'apéritif du Syndi-
cs* de la Presse était fameux, 
quant au déjeuner au Palais An-
toniadis il fut succulent... 

Comme si ça ne suffisait pas, il 
y eut un thé, suivi d'une cocktail-
party qui se termina par un dîner 
à l'Auberge Bleue... 

C'est inoui ce qu'on peut bouf-
fer à Alexandrie. 

— Et que me rapportez-vous 
d'Alexandrie, une enquête sensa-
tionnelle!' Des révélations exclu-
sives? Un papier formidable? 

— Non, tout simplement une 
indigestion. 	 GEO. 

DIRECTEUR GENERAL DE LA MUNICIPALITE NOUS DECLARE: 

« 6) Les possibilités de résistan-
ce du macadam et des rues, en 
général, en présence de l'intensité 
du trafic des véhicules lourds 
pour le transport en commun; 

« Etc... etc... etc. 
« Comme vous le voyez,' il ee ,' 

s'agit pas d'uné simple é 
tirais d  totit'• 
faut pis Pêrchne '8è 
qu'il faut au .. nioirie ffriaIS au 
pour remplacer un Watt  ». 

Raafat 	bey nous a fait part, 
ensuite, des nombreux et impor-
tants projets édilitaires qui « sont 
sur le chantier » — et dont nous 
souhaitons la complète réalisation 
sous sa direction éclairée. 

• •  • 
Nous avons eu, ensuite, le plais 

sir de rencontrer M. A. Schirmer, 
l'éminent expert paysagiste, qui 
assume, depuis quelque temps, la 
direction générale des Parcs st 
Plantations. 

Nous ne manquerons pas de 
tenir nos lecteurs au courant dei 
plans qu'il a établis pour l'embel-
lissement d'Alexandrie. — M. 

LA PRESSE CATHOLIQUE EN FRANCE 
COhFEREIACE DE M. F. ROUSSEL 

VEA tsREDI 17 PEVRIER 
48éme jour de l'année 

SAINTE MARIANNE 

TIlEA'r RE 

THEATRE MODAMED ALY 
- Tél. 25106 - La Troupe Ca-
therine. Ce soir à 9 h. 30: «Dear 
Ruth » de Norman Krasha. 

CONFERENCE 

AU Bwristi INSTITUTE à 
7 heures pae. conférence par 
M. Douglas Kaydon intitulée : 
« Acting on and off the Stage». 

CINEMAS 

DANCING MUSIC-HALL 

AUBERGE  BLEUE  l'et is29 
22889 - Biche -  pi nais:mime 
d'attractions. avec Pava et 
Mey."Arno  Black. le Trio De-
lany,  Wyk et Kyw, etc. 

SAN 
Au programme. renseinbts 
7  zigene  Cornu Braudo ne 
rez et Minerve 

f  •  ::7's DU SUMMER 
Tél. 61(00 	Tous les Soirs 
Diner Dansant avec sue, ta 

CARLTON  -  Tél 26:379 	La 
Revue  de nocher «Feux - Ar 
tifice» avec Cri Cri Muller 
Lucie  Clarence et  le atelier 
Il trime  rla 

CAP 0.NA 	Dîners dansants 
avec Bibi et son nrehesi_re at 
le  pianiste  Sisussnes  

R r) 0 

Poste prIncipa" 
Midi. — ‘. ,ariétés (Léo Marjane, 

jean Navarre, Georges Guétary 
André Dalt) 

Midi 30. — Cinq siècles  :1.e  must 
que frmeaise: JEAN -EAPTIS• 
TE LULLI. 

1 h. p.m. — Les refrains de tou-
jours. 

Poste alternatif 
8 h. e.m. — Les refrains que 

vous aimez. 
9 h. 15 p.m. — Une vedette tu 

micro:  Colette Mars. 
9 h. 40  je  m. -- Petites histoires 

du grand Paris. 
10 h. 10 p.ia. - - De sept notes  à 

l'infini: «LA MtTSTQUF ET 
L'INCONSCIENT», 

tés qui se sont embarquées thr 
le « Providence », parti d'Ale-
xandrie le 14 Février, à desti-• 
nation de Naples et Marseille. 
signalons: 

La Comtesse Elena de Ru-
chefort; Vve Jaccarino Dame 
de Compagnie de S.M. l'ex-
Reine d'Italie, M. Wilhelm 
Kempf, M. et Mme Jacques 
Latapy, Conseiller Comnisr-
ciel de France aux Indes, M. 
et Mme André Poile Massa -
sel: Industriel, Mme Jean Rein 
hart, M. et Mme A. Khoury-
Haddad. 

+ A L'ACADEMIE DES 
POETES: Nous rappelons que 
la réunion mensuelle plénière 
de la Section d'Egypte de la 
Société des Amis de l'Académie 
des Poètes, aura lieu le Diman -
che 19 Février 1950, à 11 heu-
res précises, a.m. à l'Associa-
tion Egypte - Europe, 59, rue 
Fouad Ier., Alexandrie. 

Les poèmes suivants seront 
entendus: « France Toujours », 
d'Edouard Gargour ; e Coeur 
d'Egyptienne (à l'occasion de 
l'Heureux Anniversaire de S.M. 
le Roi Farouk ter), de Mme 
Marie Gasparoli; « A Frederic 
Chopin », de Mlle Fortunée 
Saab; c Panthéisme s, d'Isa; 
c Nature et Amour », de Be-
noît Nahmias; c Sonnet pour 
Elle », de Marcel Sabella; «Pa-
lais de Chevelure », de Jacques 
Palombo; « A mon Grand Pè-
re », de Jacques Cohen Tous-
sieh; « Léthargie », d'Albert 
Foscolo; e Elle s, de Vincent 
Chaoul; « Au matin de la Vie r, 
de Maurice Debbas;  «  Ave Ma-
ria », de Pierre-Marie Wal-
ter; « Les Mots d'Amour », de 
Roger Toussi. 

Entrée libre. 

suivantes: 
« I) EVENTUALITE de sup -

primer certaines lignes d e  trams, 
en ville; 

«2) Le  meilleur mode de trans-
port devant leur être substitué: 
trolleybus ou autobus; 

« 3) Le nombre de voitures et 
leur équipement; 

« 4) Les 	possibilités de s'en 
procurer et la date de leur mise 
en service; 

«5) Le prix et les conditions 
d'exploitation; 

Le cercle Sainte-Catherine a 
eu l'heureuse idée de profiter 
du passage parmi nous des 
journalistes français pour de -
mander à M. F. Roussel de 
faire une conférence sur la 
presse catholique en France. 

M. Roussel était particulière-
ment quulitlé pour faire cette 
causerie puisque il est un des 
principaux rédacteurs de «La 
Croix  »  où il tient avec autori-
té la rubrique de politique é-
trangère. 

Le conférencier commença 
par déplorer le fait qu'il n'y 
ait pas davantage de journaux 
strictement catholiques en 
France. Ceci est dû, expliqua-
t-il aux difficultés matérielles 
puisque la publicité est la prin-
cipale source de revenus d'une 
publication et que 	naturelle - 
ment, un journal 	catholique 
ne peut accepter de nombreu-
ses publicités comme celles de 
certains spectacles, ce qui le 
prive d'une partie importante 
des rentrées normales. 

Malgré cela, M. Roussel sou-
ligna la vitalité magnifique de 
« La Croix s qui, bien que créé 
dans des conditions difficiles, 
au moment où le conflit entre 
l'Église et Mat atteignait son 
point culminant, n'en a pas 
moins prospéré et s'est taillé 
une réputation enviable par-
mi les plus grands journaux de 
France. 

Cette réputation est due en 
grande partie à la formule du 
journal car  it  La Croix 2. n'est 
pas un journal de parti. Il y a 
des Catholiques dans tous les 
partis et le journal s'adresse à 
tous. Aussi, il s'attache à men-
tionner des faits et unique-
ment à les envisager sous l'an-
gle catholique, c'est-à-dire se-
lon les principes d'une morale 
millénaire, sans entrer dans 
des discussions idéologiques et 
sans adorlsr la ligne de con-
duite d'un parti. C'est ce qui 
contribue h faire de « La 
Croix » un journal una nime-
ment respecté et l'encourage  à 
persévérer malgré les difficul-
té qu'elle rencontre. 

En conclusion, M. Roussel 

Nos confrères de la Presse 
italienne sont arrivés hier ma-
tin. à Alexandrie, où ils ont été 
l'objet d'un accueil particuliè-
rement chaleureux. 

Reçus par le Consul Gé-
néral d'Italie et Mme Speche., 
ainsi que par Me. Bahgat El 
Derini, président de l'Ordre des 
Journalistes d'Alexandrie et 
plusieurs de leurs confrères de 
la Presse arabe et de langue 
étrangère, nos hôtes ont visité 
la Bourse de Minet El Bessel 
et les Presses de l'Alexandrie 
Pressing. 

Ils ont. été enchantés du dé-
but de leur tournée et chacun 
a emporté, avec un excellent 
souvenir, une balle de coton 
en miniature. 

A l'issue de la visite, le 
Schwartz, de Mlle Flosni ainsi 

Sprès quoi, les jouniallStes 
-déjeuner fair 

i  ci  el-lité' 
oni a d s.. Ils . y ,ont. été eçUs 

ente le Directeur Onéral .et 
Mine Ra:afet qiïé Par 
le sous-gouverneur, les mem-
bres de la Commission admi-
nistrative municipale et les di-
recteurs des services du Palais 
de la Rue Fouad fer. 

Autour du Consul Général et 
de Mme Spechel, on' remar-
quait le personnel supérieur 
du Consulat, plusieurs hauts 
fonctionnaires du Gouverne-
ment, les notables de  la  Colo-
nie italienne et leurs dames, 
les représentants des Agences 
télégraphiques et les représen-
tants de la Presse. 

e déjeuner ,a été exquis, 
ans une atmosphère d'une 

franche cordialité. Ils ont en-
suite visité l'hôpital Fouad Ier, 
l'hôpital italien et l'Istituto 
Don Bosco. 

Vers 5:h. p.m. nos hôtes ont 
été invités à prendre le thé au 
Sàiling Club par le Consul gé-
néral d'Italie. 

RE•CEPTIO1VS ET VISITES 
A 6 h. p.m. les journalistes 

étaient les hôtes de leurs con-
frères alexandrins au Club de 
la Presse. 

Après une visite des lieux, 
on se rendit au buffet où le 
président de comité alexandrin 
de l'Ordre de la Presse, M. 
Bahgat El Derini, souhaita la 
bienvenue aux visiteurs et le-
va son verre au resserrement 
des liens d'amitié entre l'Egyp-
te et l'Italie. 

Prenant la parole au nom de 
ses confrères, M. Mirco Giobbe 
du «Tempo» de Milan dit qu'ils 
avaient été frappés par deux 
choses. La première est le ma-
gnifique accueil dont ils ont 
été l'objet et qui n'a lamais 
eu d'égal dans leur carrière. 
La seconde est que rEgypte, 
nation ancienne est aussi une 
nation jeune qui met les bou-
chées doubles sous l'impulsion 
de son jeune Roi. Et M. Giobbe 
après avoir remercié les jour-
nalisteà alexandrins, termina 
en levant son verre au succès 
de cette oeuvre de •développe-
ment. 

M. Spechel, Consul général 
d'Italie, prit à son tour la Pa-
role pour remercier les iourna- 

Les galas officiels 
de "l'Auberge Bleue" 
Les organisateurs des galas 

officiels en l'honneur des jour-
nalistes français et italiens ont 
su choisir l'établissement de 
luxe et le cadre qui s'impo-
saient: l'Auberge Bleue. 

Avant-hier et hier soir, l'Au-
berge a ajouté deux beaux 
fleurons à sa riche couronne. 

Menus et vins furent exquis 
et les attractions de choix. 

Après son allocution - si 
spirituelle et de circonstance 
- qu'il avait prononcée mer-
credi soir, M. Victor Sousse n 
su trouver d'élégantes  .  et a-
uses  hles formules  pour rendre 
hommage à  1;1  presse  italienne. 

Et  ce  fut un succès de plus 
à l'asti( de l'Auberge Bleue et 
de l'inlassable Victor Soussa. 

LES MARCHES 
Boume des Contrats 

March, 	faible et peu actif. 
Clôture en baisse. Voici les prin-
cipales fluctuations de la Jour-
née: 
Emrpunt National ... ...10350-25 
Banque de Commerce... 635— 5 
Crédit Foncier 1903 2500-20 
Crédit Foncier 1911 ... 1878— 4 
Alexandria Water... 	1380-10 
Béhéra 	 ... 1334— 6 
Héliopolis p.f. 	—.3300-130 
Gabbari Land ... 	... 360— 8 
Oilfields... 	 410— 7 
Copper Works... ... 	1186-18 
Filature Nationale... ... 1564-16 
Gerco 	 638-12 
National Metal 	... 440— 8 

CORINNE Vve FREDERIC 
MURAT 

née de Borrell 
leur mère, 	belle-mère et grand- 
mère. 

On se réunira cet après-midi à 
3 h. 30 au nouveau cimetière la-
tin. 

Prière de considérer le présent 
avis comme tenant lieu de faire-
part. 
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REMERCIEMENTS 

M. Ezzelino della Rovere bey 
et les familles della Rovere, 
Felonico et d'Agostino, adres-
sent ici aux amis et connais-
sances qui ont bien voulu pren-
dre part à leur douleur et ne-
compagner la chère défunte. 

Mme IRENE Vve S. 
DELLA ROVERE BEY 

à sa dernière demeure, leurs 
remerciements les plus vifs et 
émus. 
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L'Assemblée Générale 
du Foyer de la Jeunesse 

Catholique 
Le Foyer de la Jeunesse Ca-

tholique tenait, hier soir, sa si-
xième assemblée générale ordi-
naire• sous la présidence de 
Mgr. Georges Karouth, vicaire-
patriarcal grec catholique. 

Jamais réunion ne fut plus 
calme. Malgré la présence de 
plus de 80 membres (entre ai-
tifs et proposés), il n'y eut pas 
une seule plainte, pas une seu-
le remarque, pas une seule ob-
servation. 

Le rapport du trésorier, ce-
lui du secrétaire, le projet du 
budget avaient été adressés 
aux membres, une dizaine de 
jours à l'avance, par une cir-
culaire spéciale. On s'est donc 
abstenu de les lire comme par 
le passé. Ce qui abréga consi-
dérablement la séance.  • 

Les élections présidentielle. 
maintinrent Mtre Charles. Gee. 
hél au fauteuil de la présiden-
ce, pour une nouvelle année. Il 
fut nommé par acclamations. 

Puis on procéda à l'élection 
de cinq nouveaux membres du 
Comité en remplacement de 
quatre membres sortants et 
d'un membre démissionnaire. 

Le vote au scrutin secret 
donna les résultats suivants,. 
sur 68 voix valables: 'MM. •  Ed-
gard Dahroug -(61 voix); Pier-
re Maksud (59 voix), Michel 
Arida (55 voix), Georges Pa-
nayotti (49 voix), Raymond 
Gohargui (45 voix).  

M. Ferdinand Semitecolo ve• 
nait ensuite aveé 35 voix. 

Mtre Charles Geahel, prési-
dent, tint à remercier ses col-
laborateurs pour l'aide précieu-
se qu'ils lui ont apporté l'an-
née dernière, et les membres . 

 de l'assemblée pour la confian-
ce qu'ils ont placée en lui. 

unicipalité d'Alexandrie 
Des offres sont reçues pour: 
1) la construction d'une plate-

forme et 62 cabines à Chatby; 
2) la construction d'une plate-

forme et 31 cabines à Chatby -
Est; 

3) Entretien des ouvrages ma-
ritimes. Exerc. 1950/51, jusqu'au 
7 mars 1950 à midi. Copies du 
Cahier des Charges sont remises 
contre paiement de P.T. 20 (droit 
de postage: P.T. 5). 

ANTOINE GANADIOS 
Expert Commissaire Priseur 
B.C.A. 32528 - Tél. 24170. 
SAMEDI 18 FEYRIER, 

à 4 h. p.m. 
D'HA I'le.HE 1q FEVRIER 

à 10 h. 30 a.m. 
VENTE AUX EM;HERES 
de I'ELEGANT MOBILIER 
garnissant "appartement iii 

M. CHARLES MONTAND 
3, RUE. BOLANACHI 

Mon Acajou couvert va 
'ottrs -. Salle à Mange. 
'N ambres à coucher eteelo 
et Marqueterie - Tanii. 
Persans - Piano «Rentsch 
- Couverts de table Krupp 
- Lustras Fer Forgé - Pnr 
z:elaine de Limoges - 
bliothèque - Tableaux -
Vitrine à Bibelots - R-
deatix - Bibelots - Arms 
res - Machine à Courir» 
<Singer» - Bain et Cuisine. 

etc. etc. 
VISITE: VENDREDI 17 
FEVRIER. dés 10 h. a.in 

Commissaire-Pi.iseui 
ANTOINE GiSNADIC 

Expert 

Changement de saison 
SOIGNU VOTRE FOl 

Constipation ou diarrhée. 
ballonnements nausées, ver 
tiges, migraines, fatigue cté 
nérale, sont des symptômes 
plus ou moins marqués di la 
réaction de votre organisme 
au changement de eniena 

Votre Iole est à la peine 
car c'est lui le grand régula 
teur. Aidez-le par une cul, 
d'Hépascol François, extrait 
TOTAL de feuilles FRAI 
CHES d'artichaut. stimulant 
et tonique du foie. Vous re-
trouverez vite entrain. bon-
ne humeur et cette agréable-
sensatin-i de bonne santé oui 

: , jt  la ioie de 

H épaseol François. Toutes 
Phorrnecies. 

JOURNALISTES ITALIENS 

BILLET DU VENDREDI 

IMPRESSIONS 
DE VOYAGE 

La visite à l'Alexandrie Pressing: ou recounait, au 
Schwartz, directeur de la Soc iété; de profil: M. Spechel. 
liens écoutant les explications de M. Schwartz. 

ue astre, M. Silvio Pinto et M. 
Tout autour, nos confrères ita- 

Union Française des 
Anciens Combattants 

et Soldats 
30, RUE NABI DANIEL 

Comme chaque année, les 
Anciens Combattants Fran-
çais d'Alexandrie, organisent 
une grande loterie au profit de 
leurs oeuvres sociales. 

Cette loterie ocmporte 16 lots 
d'une valeur globale de L.E. 
1.000 et les trois premiers 
lots sont constitués par une 
automobile Peugeot 203 modè-
le 1950, un voyage en Fran-
ce pour 2 personnes en lèse 
classe aller et retour sur les 
Messageries Maritimes et un 
voyage en lèse classe en Hau -
te Egypte pour 2 personnes a-
vec séjour de 7 jours à Lou-
xor et Assouan, voyage orga-
nisé par la Société Pharos. 
Quant aux treize autres lots 
ils consistent en bons d'achats 
de L.E. 50, 30, 20 et 10 sur les 
Grands Magasins Chillons ou 
Hannaux. 

Le prix des billets est de 
P.T. 100. Ils sont en vente au 
siège de l'Union, dans les Ban-
ques et les Maisons de Com-
merce Françaises de notre  vil-
le. 

Le tirage aura lieu le `t5 
Mars 1950 au Siège de l'Union. 

Aidourd'hui Le MONDE et la VILLE 
1950 • LE COMMANDANT DE -I- MESSAGERIES MARI-

LA POLICE: Nous regrettons TRIES: Parmi les personnali - 

— Nous n'avons encore, nous 
affirme notre aimable interlocu -
teur, aucun projet défini. J'ai for-
mé un comité composé, comme 
«Lo Réforme» l'a dit, de S.E. 
Hassan Rassem bey, directeur de 
l'administration du transport en 
commun, du miralai Omar Hama-
da • bey, sous-command an t tidei elti? 
police et ancien directeur du tra-
fic, d'About Ela bey, ingénieur 

(sans oublier les deux déjeuners en chef p.i. de la Municipalité, et 
successifs offerts par la Munici- de moi-même. 
palité au Palais Antoniadis en 	«Le comité doit examiner, sous 
l'honneur des journalistes français 	tous leurs aspects, 	les questions 
et italiens), Raafat bey a bien 
voulu nous consacrer, avant-hier, 
quelques minutes de ses rares loi-
sirs pour nous entretenir de ques -
tions au sujet desquelles le public 
a été imparfaitement renseigné. 

11 s'agit tout d'abord du Casino 
Nouzha. 

Plusieurs de nos confrères ont 
annoncé que le contrat de location 
du concessionnaire actuel a été 
rompu et que le Casino sera trans-
formé en résidence pour des hôtes 
de marque. de passage à Alexan-
drie. 

— C'est absolument taux, nous 
dit le directeur général. Le con-
t•at a été renouvelé pour un an à 
l'expiration duquel, le salon ac-
tuel sera transformé en une gran-
de salle de réceptions officielles et 
d'expositions d'art (peinture, scul- 

"e  ET NOUVELLE, LA  VISI" 
DES 	 

. 	. 
riement émerveillé dé tout ce 
0,134 S•. I reggetaigi, 
seul-en-tarit citer ts - n'avalerrr pas 
davantage de temps pour rions-, 
ses•fi5frifelsletit étude du pays. 
Ce fuf polr  eux un moment de • 
détente où l'on parla «métier», 
où nos rédacteurs présents du-
rent répondre à un feu roulant 
de questions. et  cette réunion 
,aurait pu se prolonger lori 

Clôture Ouverture 
d'hier 	de ce jour 

Longue Soie 

. Mars 
	76.65 
	

77.25 

Soie Moyenne 

,  Février 	68.05 	68.— 
Avril  .  	68.93 	69.— 
Après une ouverture assez sou-

tenue, le marché a pris une allure 
baissière, 

Cotons Etrangers 
NEW - YORK 

Mars 	... 32.07— 9 
Mai 	 ... 32.22— 4 
Juillet ... 	... 31.68— 8 
Octobre ... 	... 29.47-15 

NOUVELLE-ORLEANS 
Mars 	... 31.71-12 
Mai 	 ... 31.95-13 
Juillet 	... 31.47-16 
Octobre ... 	... 29.36-14 

SAO-PAULO 

Bourse des Valeurs 

Métaux précieux 
Cours communiqués 

par The Smelting Co. 
(Egypt) S.A.E. 

Le C 	43 rue Ahdel  Khalek 
Saroit Pacha. 

Alexandrie, 18 rue Chérit Pacha 
Tél.: 22342. 

P.T. 
Souverain or ra pièce 442-44E. 

Souverain or, la pièce 442-445 
Or 21 carats. baguette. 

le 	dirhPin 
	 135 

Lingot or, le dirhem 
	151,5 

Platine local, le gr. ... 	76 
Platine étranger, le gr. 	88 
Nitrate d'argent, le kilo 

	800 
Argent pur, le kilo ... 	975 

I 
	

p 



Doyen actuel, Denis d'Inès, soi xantc-quatre ans. Il a débuté à 15 
ans au théâtre de Belleville dans le mélo. Depuis, il a joué six 
cents rôles. Son personnage fa- vori: Harpagon. 

A quelques heures du GRECE-EGYPTE 
pour le tournoi de la Méditerranée 
••••••••...., 	 ••••••• 

L'astrologue  américain CLAY POLLAND 
VOUS DIT: Ce qu'il faudra faire demain... 

SAMEDI 
Pour -ux qui sont nés 

sous le signe du: 
BELIER 	— 

(22 Mars au 20 Avril) 
TAUREAU 	— 

(21 Avril au 21 Mai) 
GEMEAUX 

(22 Mai au 22 Juin) 
CANCER 	— 

(23 Juin au 23 Juillet) 
LION 	— 

(24 Juillet au 23 Août) 
VIERGE 	— 

(24 Août au 23 Septem.) 
BALANCE 	• 

(24 Septem. au 23 Oct.): 
SCORPION 	— 

(24 Oct. au 22 Novem.)) 
SAGITTAIRE 

(23 Novent. au 22 Déc.)", 
CAPRICORNE 

(28 Décem. au 20 Janv.)" 
VERSEAU 

(21 Janv. au 19 Février) 
POISSONS 

(20 Février au 21 Mars); 
F:4 gour, Favorable  — 

18 FEVRIER 
MESSAGE 

Mn» 

Ayez' confiance, ne voue décou- 
ragez pas (F) 
Ne vous laissez pas naivement 
rouler (C) 
Préparez-voua à, un grand évé-
nement (F) 
Ne croyez personne, étudiez tou-
te proposition nouvelle (N) 
Sur-veillez votre régime tell le 
faut (C) 
Vos nerfs ont besoin de repos 
(N) 
Un événement peut vous faire 
changer vos plans (N) 
Vous pourrez avoir des embar-
ras d'argent (C) 
Prenez la temps de jouir de la 
vie (F) 
Ne courez pas de risques inutti 
les (C) 
Bon moment pour proposer une 
idée (F) 
Rien d'extraordinaire pour au-
jourd'hui (N) 

Neutre — C.: Contraire 

notre meilleur c moins de 24 
ana 5 à ce poste. Saris méses-
timer la valeur de Sayed Os-
man et de Saad Rached, ni leur 
volonté à la lutte, nous cro-
yons que c'est à Hanafi qu'in-
combera la grande part de res-
ponsabilité. 

Passau à notre ligne d'at-
taque. A l'aile droite Fouad 
Sedky avec Sayed Dizwi à l'in-
térieur droit devra fournir une 
partie de grande envergure 
pour aider des camarades plu-
tôt faibles. Le centre avant 
Awad est bon et parfois même 
a des étincelles. Il peut être 
d'un bon appui pour l'équipe 
pourvu qu'il ne fignole pas 
trop. Toutou et Fathy Khattab 
complètent notre ligne d'a-
vants où nous aurions aimé 
trouver Mekkaoui et Guindy 
ou au moins l'un des deux. 

Voici maintenant la dernière 
formation grecque à moins 
d'un changement de dernière 
heure. 

But : Delavignas. Arrières : 
Striphilidis et Mouratis. Demis: 
Minardos, Mouratidis, 
Avants: 	Bajinicolaou, Séraf l- 
dis, Papageorgiou, 	Maropou- 
los, Fylaktos. 

Le match sera radiodiffusé 
en grec et en arabe. La frans-
mission en langue grecque se-
ra relayée par les stations à 
ondes courtes de l'E.S.B. 

M. A. Sidéropoulos, de la ra-
diodiffusion hellène spéciale-
ment venu avec l'équipe, sera 
au micro. 

Mohamed eff. el Sayed a été 
désigné arbitre de touche avec 
un des deux arbitres interna-
tionaux grecs venus avec l'é-
quipe. 

L'Egypte-Grèce amical aura 
lieu dimanche après-midi au 
stade municipal. 

Nous y reviendrons. 
n-S. 

BASKET-BALL 
MACCABI-KERAVNOS 

Nous rappelons que la ren-
contre de basket-ball entre la 
Maccabi de notre ville et le 
Kéravnos du Caire aura lieu 
demain soir sur le terrain de 
l'Ibrahimieh à partir de 7 h. 
30 p.m. 

SeeeW\14:5eAee 
‘iiitanatinnee 

• •••••„•••, 	•  1`... 
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Après 50 ans de bouderie! 
OTHELLO rentre en triomphe 

à la Comédie 'Française 

 	17-2-50    LES NOUVELLES 	 

LES SPORTS 
FOOT-BALL INTERNATIONAL 

En reprenant une pièce vieille de 
trois cents ans, Othello, la Comédie 
Française a rattrapé, en une se-
maine, cinquante ans de bouderie 
à la tragédie de Shakespeare, la 
plus jouée dans le monde. 

La répétition générale, devant 
le public le plus élégant de Pa - 
ris, n'avait obtenu 	qu'un léger 
succès d'estime. 	La présentation 
à la presse s'était déroulée dans 
une atmosphère glaciale. La pre-
miére représentation publique a été 
un triomphe. 

C'est que la Comédie-Françai-
se joue pour «son» public. Un pu-
blic qui se souvient des classiques 
depuis l'école et qui attend l'ac-
teur aux tournants difficiles du 
répertoire. Sous les lustres de la 
salle Richelieu, on parle encore 
du «qu'il mourut» de Mounet -Sul-
ly. Lorsqu'on demanda à celui-ci 
le secret de son intonation dans 
l'imprécation du vieil Horace, il 
expliqua qu'il la faisait précéder, 
à voix très basse, du mot de .Cam-
bronne.L'acteur et le spectateur du 
Français sont des complices. Dans 
aucun autre théâtre au monde, ce-
lui-ci ne fait mieux comprendre à 
celui-là, par les nuances de ses 
applaudissements, les nuances de 
son plaisir. 

Dans.., l'histoire da— tlatoe 
tererétation d'Othello par Aimé 
Clationd constitue 'une véritable 
révolution. Othello n'est plus «le 
Jaloux». Il est l'amant au coeur 
pur abusé par lago (Debucourt). 
C'est Renée Faure qui joue Des-
démone. 

Le triomphateur de cette repri-
b e  est le traducteur Georges Ne-
veux. La critique a été unanime. 
Avant Aimé Clariond, avant Jean 
Meyer, et avant les spectateurs de 
la première, un homme a tenu 
dans ses mains tout l'avenir 
d'Othello. C'est M. Robert Kemp, 
vieux monsieur grisonnant et cri-
tique litéraire du journal Le Mon-
de. M. Robert Kemp est l'unique 
lecteur de la Comédie-Française. 
Chaque année, quatre cents ma-
nuscrits passent dans ses mains. 
M. Kemp propose les meilleures 
pièces au Comité de lecture qui 
accepte définitivement. L'un et 
autre commettent quelquefois des 

erreurs. Il en fut ainsi pour Jean-

ne la Folle. Il leur arrive plus 
souvent d'avoir la main heureuse. 
C'est le cas d'Othello. 

Jean Meyer, qui en a tait la mi-
se en scène, est l'un des quatre 
metteurs en scène maison avec 
Vera Korène, Maurice Escande et 
Jacques Charron. Depuis 1938. le 
Français s'est réservé le droit de 
faire appel à des metteurs en scè-
ue de l'extérieur. Il y en avait 
-gaiement  quatre : Dullin, Baty. 
(:opeau et Jouvet. Dullin et Co-
geau sont morts. Batty est mals -
le. Seul Jouvet opère encore aux 
;tançais. C'est lui qui prépare la 

,nise en scène du prochain nou-
,eau spectacle du Français : La 
Guere de Troie n'aura pas lieu, 
, :e Giraudoux. 

Lts HOMer-s PASSENT 
AVANT LES FEMMES 

Les distributions au Théâtre-
Français sont l'apanage de l'Ad-
ministrateur M. Aimé Touchard, 
du metteur en scène et du régis-
seur général. La Comédie-Fran -
;aise, née sous la royauté absolue, 

est régie sur ce point par la loi 
de la démocratie la plus parfaite. 
Il n'y a pas de tete d'affiches. Et 
contrairement à ce qui se passe 
dans les autres théâtres, les noms 
des hommes sont inscrits avant 
ceux des femmes. Mais les plus 
grands comédiens peuvent tenir 
les rôles les plus effacés. Une seu-
le règle hiérarchique : l'ancienne-
té dans la troupe. 

Pour chaque pièce la durée des 
répétitions est variable. Celles 
d'Othello ont duré deux mois et 
demi. Au Français tout est sacri-
fié à la perfection de la présen-
tation. La Comédie - Française abri-
te tout un monde d'électriciens, 
d'accessoiristes, de menuisiers, de 
tapissiers, de machinistes, de tail-
leurs, de couturières, de perru-
quiers et même de forgerons (pour 
les épées et les armures). C'est le 
seul où les perruques soient dé-
faites et repeignées après chaque 
représentation. Pour les décors 
d'Othello signé Casandre tous ont 
travaillé pendant un mois. 

Les artistes de l'illustre maison 
se divisent en deux catégories : 
sociétaires et pensionnaires. Les 
sociétaires sont des comédiens ac-
tionnaires. Chacun d'eux touche à 
la fin de l'année une part sur les 
bénéfices. Les sociétaires sont élus 
parmi les pensionnaires, par un 
comité composé de six sociétaires 
et de l'administrateur nommé par 
le ministre de l'Éducation Natio-
nale. Ils sont liés avec la Société 
par un contrat d e  vingt ans. En 
cas de rupture de ce contrat, il 
leur est interdit de jouer sur une 
scène parisienne, pour le restant 
de leur carrière. Le cas s'est pro -
duit pour Fernand Ledoux. En 
1945, à la suite d'une réforme mo-
mentanée des statuts, un grand 
nombre de sociétaires abandonnè-
rent la Comédie-Française sans 
que joue cette interdiction. Tous, 
excepté Barrault, Renaud et Dux, 
sont aujourd'hui revenus chez Mo-
lière. 

La Comédie Française compte 
aujourd'hui 27 sociétaires. Ce 
sont; Denis d'Inès, doyen, Béa-
trice Bretty, doyenne, Jean Yon -
nel, vice-doyen. Vers Korène, Gi-
sèle Casadesus. Amié Ducaux, 
Mony Dalmès, Henriette Barreau, 
Yvonne Gaudeau, Louise Conte, 
Germaine Rouer, Micheline Bou-
det, Renée Faure, Maurice Escan-
de, J. Debucourt, Aimé Clariond, 
J. Martinelli, J. Meyer. A. Falcon, 
J. Chevrier, J. Bertheau, J. Davy. 
G. Chamarat, R. Manuel, L. Sel-
gner, M. Chambreuil et J. Char 
ron. 

61 pensionnaires ou membres 
du coryphrée s'ajoutent aux sodé-
taires. Le pensionnariat est la por-
te d'entrée de la Comédie-Françai-
se. Chaque année, selon les be-
soins de  la maison, de nouveaux 
pensionnaires sont engagés. En 
principe ils ont un emploi très pré-
cis : soubrette, ingénue, confi-
dent de tragédie, etc... et ne doi-
vent ris en sortir. Mais le règle-
men: subit de nombreuses entor-
ses. A la différence des sociétai-
res, liés par un contrat de vingt 
ans, les pensionnaires sont enga-
gés pour une année. A la fin de 
l'année le Comité peut les remer-
cier (comme Hélène Bellanger). 

n peut aussi les nommer sociétai- 

res (comme Jean Davy ou Geor-
ges Chamarras). Les pensionnai-
res touchent un salaire minimum 
de 30.000 francs par mois, auquel 
s'ajoute une indemnité de 700 
francs par représentation, qu'on 
appelle «le feu». C'est un feu bien 
pâle. Lise Delamare, qui est au-
jourd'hui la pensionnaire la mieux 
payée, gagne environ 100.000 
francs par mois. 

Il est évident que ces cachets 
sont beaucoup plus faibles que 
ceux qui sont payés dans les théâ-
tres des boulevards. Pourtant il 
est rare que les pensionnaires quit-
tent le Théâtre-Français, où s'Ils 
l'ont quitté, qu'ils n'y reviennent 
pas. 

Maurice Escande a quitté trois 
fois le Français. Il y est revenu 
trois fois. Aimé Clariond lui a fait 
aussi de nombreuses infidélités 
suivies de repentir. 

C'est que les pensionnaires du 
Théâtre-Français sont assurés de 
jouer sans arrêt. Leurs revenus 
sont très augmentés par leur en-
gagement de radio ou de cinéma. 
Leur titre de «comédien français» 
leur vaut alors des contrats très 
intéressants. 

11 y a eu d'illustres pensionnat 
res : Pierre Fresnay, Marguerite 
Moreno. Des membres du cory -
phée sont devenus des acteurs à 
succès : Georges Marchai, Jean 
Desailly. Enfin, la Comédie - Fran-
çaise a fermé ses portes à de 
grands talents : Gérard Phaip ■..., 
convoqué à une audition par M. 
J.-IL. Vaudoyer en 1944, fut refu-
sé. La Comédie-Français ,. vieille 
maison aux traditions solides, 
est depuis plusieurs années le siè-
ge de petites révolutions de pa-
lais. Le souffle nouveau date de 
l'arrivée de M. Edouard Bourdet, 
en 1936. Jean-Louis Barrault créa 
un précédent scandaleux en répé-
tant en manches de chemises. Au-
jourd'hui, ce déshabillé tend à son 
tour à devenir une tradition.D'une 
façon générale, d'ailleurs, la Mai-
son de Molière tente une cure de 
rajeunissement. Les récentes no -
minations au Sociétariat sont si-
gnificatives. Micheline Boudet est 
sociétaire à 24 ans. André Falcon 
a accédé au grade après quatre 
ans seulement de pensionnariat. Et 
il n'y a pas de troupes qui peu-
vent se flatter d'avoir un ensem-
ble de comédiennes aussi jolies 
que la Comédie-Française. Les 
cinéastes américains viennent de 
le  découvrir, Clarisse Deudon 
Claude Nollier et surtout la ben -
jamine' Jeanne Moreau reçoivent 
quotidiennement des offres allé-
chantes des magnats du septième 
art. Leur « feu » est à côté de 
bien petites sommes. Et pnurtant 
elles résistent. Le prestige de la 
Maison de Molière est giand. 

LA TROUPE ANDREADI 
AU THEATRE 

MOHAMED ALY 

MAGDA 
de Sudermann 

La soirée d'honneur de Ca-
thérina-Véakis a été un véri-
table triomphe pour la Trou-
pe Andréaai. La vieille pièce 
allemande de Suderman de -
meure toujours une pièce puis-
sante. A son époque, elle avait 
servi de levier à la nouvelle è-
re d'émancipation qui com-
mençait alors pour la femme... 

Cependant ce chef d'oeuvre 
du passé détonne aujourd'hui 
un peu. Plutôt que d'aller un 
peu fort contre la quiète tradi -
tion de nos pères, ayant pour 
elle les bons sentiments sinon 
la pureté — l'auteur s'il avait 
à traiter de nos jours pareil 
sujet, aurait dressé  •  son héroi-
ne contre l'esclavage des régi-
mes totalitaires. Une nouvelle 
Magda serait créée, s'insur-
geant contre le traitement bes-
tial de l'individu, devenu dans 
nos nouveaux régimes de fra -
ternité illusoire, vache à traire 
jusqu'à l'épuisement... 

Commençons par dire du 
bien de cette mise en scène 
sombre, très propice à l'éclo -
sion du drame. Ne féte-t-on 
pas le retour de l'enfant pro-
digue? Il faut de la douceur en 
l'air pour pouvoir pardonner à 
cette fille-mère qui a fui le toit 
paternel. Le pasteur de son cô-
té, vieil amoureux de la péche-
resse est prêt à toutes les in-
dulgences. Pourvu qu'elle ac -
cepte sa faute, en entrant dans 
l'ancienne voie... 

Mais Magda-Cathérina n'est 
plus la méme fille docile, crai-
gnant Dieu et les siens... Elle 
n'est pas disposée du tout à se 
laisser duper comme par le 
passé. Entrée dans une vie de 
bonheur et de joie elle tient à 
y rester. Garder ce grand souf -
fle de la vie, et si possible le 
communiquer à son enfant, cet 
enfant qui ne doit pas suppor-
ter les anciennes contraintes... 
Mais rester libre envers et 
contre tous. 

Ce rôle d'oiseau blessé qui 
reprend l'air, a été joué par 
Mme Andréadi avec un dyna-
misme de bel éclat. Véakis fut 
le rude vieillard qui couve la 
Tradition. Il ne pourra jamais 
accepter le péché et mourra, 
plutôt que de reconnaître, ce 
qui le dépasse... De cette in-
transigeante douleur, Véakis a 
fait un grand rôle qui restera 
dans les mémoires. 

Alexandrakis fut naturel et 
tendre dans le personnage du 
pasteur, qui comprend et souf-
fre de ne pouvoir aplanir les 
choses... Il faut féliciter aussi 
Mlle Dina Stathatos, à pi re-
vient le succès du premier ac-
te. 

Très bonne pièce qui a per-
mis au couple Cathérina-Véa-
kis, le maximum de rende-
ment dramatique. 

E.T. 

A l'heure où paraitront ces 
lignes, des milliers de person -
nes attendent l'ouverture des 
portes du terrain de l'Armée 
Egyptienne au Caire où doit 
se aisputer la rencontre Egyp-
te-Grèce valable pour le tour-
noi de la Méditerranée Orien-
tale. 

L'arbitre international ita-
lien Generoso Dattilo donnera 
à. 3 heures très précises le pre-
mier coup de sifflet de ce 
grand choc international. 

Nous n'allons pas faire des 
pronostics, la partie s'annon -
ce passionnante et les deux é-
quipes s'emploieront dans tou-
te leur mesure pour s'adjuger 
la victoire. 

Jevant le onze grec dynami-
que et volontaire au maximum, 
notre selectionneur Hussein 
bey Héguzi alignera sa meil -
leure formation mais malheu-
reusement amputée des servi-
ces de Abou Habagua et El 
Dali. Absences très regretta-
bles qui obligeront notre  -  dé-
défense à réaliser presque des 
miracles pour combler ce vide. 
De malheureuses indisposi-
tions nous priveront des ser-
vices de ces deux excellents é-
léments. 

Abdel Guélil 	défendra nos 
bois. Le sympathique gardien 
du National a retrouvé parait-il 
sa forme. On sait qu'en bon-
ne condition, Abdel Guélil oc-
cupe sa place très honorable-
ment. A l'arrière Hamami est 
irremplacable. Sayed el Guin-
di joue à ses côtés. L'Urciste 
est jeune et manque d'expé-
rience. Si je ne me trompe c'est 
sa première sortie internatio-
nale. On voit combien est lour -
de sa responsabilité .. 

Avec l'absence de Abou Ha-
bagua, notre ligne de demis se 
voit modifiée. L'inépuisable 
Hanafi occupe le poste de pi-
vot laissant le côté droit à Sa 
yed Osman. On avait parlé d'a-
bord de Kemal el Sabbagh, 
mais voilà que l'Urciste cède 
sa place à Snyed. Ne connais-
sant pas la forme actuelle de 
Sayed Osman, il nous est im-
possible de commenter ce 
changement. A gauche, nous 
voyons Saad Rached. Choix 
indiscutable, le jeune demi du 
Recreation est en ce moment 

ABBANDONO 
Ce n'est pas sans une certaine 

poignante nostalgie que tous les 
cinéphiles ont revu cette semai 
—  roue la dernière Fois 
blement  —  Corinne 
l'écran. 

L'admirable interprète de «Pri-
sons sans barreaux» n'est plus. Et 
le  cinéma accomplit pour nous ce 
miracle qui — il y a cent ans —
aurait été qualifié de sorcellerie... 
Corinne parle, joue, rit, pleure de-
vant nous, dans un film italien. 

Ici que l'on me permette une 
petite remarque. Depuis quelque 
temps, le film italien ne se renou-
velle pas assez comme genre. Ce 
sont toujours des ,drames lourds 
et larmoyants, des tragédies de 
filles-mères et tout le tralala.. Ne 
pourrait-on pas alterner! Offrir 
une semaine de comédie, la semai-
ne d'après un drame, puis la se-
maine suivante une farce! 

«Abbandono» est l'histoire d'u-
ne jeune femme que le fils d'un 
riche armateur a épousée. Au dé-
but, l'intruse est reçue plut& froi-
dement. mais elle parvient à se 
faire aimer de ses beaux-parents. 
Pour sauver sa belle-soeur qui 
c'est sottement compromise, elle 
se laissera accuser et perdra l'a-
mour de son mari... mais tout fi-
nira le mieux du monde. 

Des interprètes de premier or-
dre, une atmosphère d'époque, 
parfaitment réussie, et deux gran-
des vedettes: Corinne Luchaire et 
Maria Denis. Celles-ci dominent 
tout le film. 

Des attractions sensationnelles 
sur la scène complètent ce pro-
gramme. 

SLATTERY'S 
HURRICANE 

Faut-il croire que les studios a-
méricains sont tellement à court 
de beaux gosses et de gars sym-
pathiques, pour en être réduits à 

COURRIER 
GRAPHOLOGIQUE  

-••,111111■1 

J.P.  —  Votre vie intérieure est 
certainement plus intense que 
vos activités extérieures. Pro-
pensions très marquées à la ré-
verie, teintée de mélancolie. 
goût prononcé pour la littératu-
re et les arts — vous êtes pro-
bablement doué vous-même 
pour les arts graphiques ou la 
sculpture, vous vous étes créé 
un monde à vous dont u vous 
répugne de sortir. Vous vous 
méfiez profondément d'autrui. 
Sensibilité rare. Amour du pas-
sé. Culture très complète. 

CLAIR DE LUNE. — Vous êtes 
de caractère gai et insouciant, 
portée à l'ironie et à la critique 
—  sans méchanceté  —  car vo-
tre coeur est plein de bons sen-
timents. Excellente mémoire. 
Générosité qui touche, trop sou-
vent, au gaspillage. le ne pen-
se pas que vous soyez douée 
pour le genre de profession 
dont vous me parlez, mais vous 
ne perdrez rien à essayer pour 
quelque temps. Tout ce que 
vous risquez, c'est qu'on vous 
redonne votre liberté! Vous 
réussiriez peut-être mieux dans 
la littérature et l'humour. 

GRAPHOS 

se rabattre sur les «vilains» pour 
leur confier les rôles de jeunes 
premiers? 

Quand il leur arrive d'avoir 
ous la main un Louis Jourdan ou 

sono ptazzi,,,ils.,s'aEreweeit 
ies torpiller en douce. selon 

ne formule désormais connue. 
Et c'est pourquoi nous avons 

Richard Widmark, le gangster au 
rire de carnassier — qui était par-
fait dans des rôles de composition 
— transformé subitement en héros 
de l'écran, genre «dur des durs», 
comme Humphrey Bogart et con-
sorts.  • 

Ce faux pas dans la distribution 
provoque dès le début chez le pu-
blic un sentiment de déséquilibre 
et de malaise qui nuira indirecte-
ment au film. 

C'est une aventure pleine d'ac-
tion où un mauvais garçon qui 
n'a peur de rien se lance dans les 
ouragans les plus épouvantables 
avec son avion... Il y a une af-
faire louche de contrebande et 
deux belles femmes : Veronica 
Lake e' Linda Darnell. 

La personnalité de Linde méri-
tait mieux que ce scénario. Après 
avoir été Ambre, on peur pro-
mettre le luxe d'être plus difficile! 

Le film est néanmoins bourré 
d'action et d'émotions, de coups 
de théâtre et suffisamment oyna• 
nuque pour retenir l'attention du 
spectateur depuis le début jusqu'à 
le fin. 

CINEAS 

AU CINE « FOUAD » 

«MAM'ZELLE 
S'AMUSE» 

Comédie musicale conçue à. la 
française, mais traitée à l'a-- 
méricaine sur un rythme étour 
dissent; ce film a commencé, 
hier, au ciné  c  Fouad ».  • 

Ceux qui aiment la musique 
légère, principalement les 
slows, sambas, et le jazz sont 
assurés de passer là une soi-
rée agréable. 

L'argument du film est 
plaisant, et est d'une veine 
souvent utilisée par les scéna-
ristes et autres. auteurs de 
films à succès, genre e La Pe-
tite Chocolatière 5. 

L'on a saisi l'occasion d'en-
tendre: e Sans vous «, « Ma-
ria de Bahia ›, « Tout va très 
bien Madame la Marquise s, 
et autres chansons en vogue 
enlevées de façon truculente 
par Ray Ventura et ses collé-
giens et chantées délicatement 
par la séduisante Gisèle Pascal 
à la voix riche et timbrée. 

BRIDGE 
TOURNOI PAR EQUIPES 

DE 2 (catégorie B) 	 • 

CLASSEMENT FINAL 
1. E. Samaropoulo - P. 

de Zogheb 	... 367,5 
2. G. Dans N. Naoum 359,5 
3. G. Luzzatto - G. Van- 

nucci 	 ... 359 
4. Mme E Modal  -  M. 

Benbanaste 	358,5 
5. C. Tawa - N. Psaroff 353,5 
6. P. Edrel  -  P. Lakah 351 

etc... etc... etc... 
Ces douze joueurs sont qualifié 

pour prendre part au Champion 
nat d'Alexandrie qui se jouera au 
début du mois de mars. 

A la taverne où vous êtes en 
train de boire, dans la station 
de métro où vous vous ?tes 
planté devant le kiosque à 
journaux, en  attendant  votre 
« girl » qui, bien entendu, est 
en retard, l'homme se glisse 
près  de vous. 

—  En voulez -vous, monsieur? 
En ce moment nous donnons 
Churchill  à 50-50... Attlee à 3 
contre 1... Aneurin Bevan, E-
den et Herbert Morrisson à 5 
contre 1... 

Il ne s'agit pas de quelque 
escroc humoriste cherchant un 
moyen inédit de vous avoir. Il 
travaille vraiment pour un 
bookmaker. Et le « bookie » an-
glais n'est pas un clandestin. 
En Angleterre, son métier est 
reconnu par la loi, exercé sou-
vent par de puissantes firmes 
au capital de plusieurs mil-
lions de livres. Le comte de 
Westrnoreland, ami intime de 
la princesse Margaret, vient 
de démissionner de son grade 

de capitaine dans la cavalerie 
de la Maison du roi pour deve-
nir l'associé d'un grand  c  boo-
kie  a  londonien. 11 estime qu'il 
a ainsi plus de chances de ga-

leneeeilargeette eitéeesseire),j-Pour 
pouvoir conserver le château 
ancestral. ,  

Et l'activité des « books  »  ne 
se limite pas aux chevaux et 
aux épreuves sportives. Ils 
prennent des paris sur tout, 
depuis les chances qu'a le pe -
tit Un Tel d'épouser lady Une 
Telle jusqu'à l'àge auquel 
mourra Staline. Un.seul domai-
ne leur est interdit: le résultat 
des élections. Encore cela est-
il récent. Jusqu'en 1935, on 
jouait officiellement là-dessus, 
non seulement chez les book -
makers, mais au Stock Ex-
change, qui est la Bourse lon-
donienne. 

Mais s'il est respectueux de 
la loi à l'ordinaire, l'Anglais 
la traite par le mépris quand 
elle prétend lui interdire ce di-
vertissement national: le pari. 
Et, en dépit de tous les décrets 
on joue dès maintenant à tra-
vers tout le royaume sur la 
grande épreuve idu 23 février 
un jeu à côté de quoi les plus 
belles nuits de Cannes. de Mon-
te-Carlo ou de Deauville, pa-
raîtraient amusements d'en-
fants. En 1935 ne vit-on pas un 
parieur seul perdre 100.000 li-
vres sterling faute d'avoir su 
apprécier réellement l'état 
d'esprit de l'électorat? 

11 faut dire que cette appré-
ciation n'est pas facile du fait 
que l'Angleterre emploie le sent 
tin nominal à un seul tour, 
à majorité simple. Autrement 
dit, un candidat est élu avec 
1.000 voix, même si l'adver-
saire en a 999, et cela dès le 
premier tour de scrutin. Il n'y 
a évidemment pas là de quoi 
faciliter les pronostics. 

M. CUBE ET MISS STEAK 
Les deux principaux cham-

pions des conservateurs ne sont 
pas, comme on pourrait le pen-
ser, Churchill et Eden. La ba-
taille la plus dure, ce sont deux 
personnages absolument my-
thiques,. sortis du cerveau des 
caricaturistes, qui la mènent. 
L'un s'appelle M. Cube, l'au-
tre Miss Steack. Ce sont des 
inventions publicitaires trou-
vées par les fabricants de su-
cre d'une part, les bouchers 
d'autre part, pour combattre, 
par l'affiche, le projet des tra-
vaillistes de nationaliser, s'ils 
sont à nouveau vainqueurs, 
l'industrie du sucre et la vente 
en gros de la viande. 

Quand Cube et Steak firent 
leur apparition, nul ne songeait 
à des élections si proches. La 
brusque décision du premier 
ministre a créé une situation 
imprévue et assez embarras-
sante. 

Une loi votée par la Cham-
bre des communes actuelle 
prévoit que nul candidat ne 
peut dépenser, pour son élec-
tion, plus de 450 livres, plus 2 
pence par tête d'électeur dans 
les circonscriptions rurales et 
1 1/2 penny dans les circons-
criptions urbaines. Tout élu 
qui a contrevenu à la loi peut 
voir son élection annulée d'of-
ilee. Or les travaillistes mena-
-ent de faire entrer les dépen-
sent représentées par le lance-. 
ment de M. Cube et Miss 

Steak dans le total des dépen -
ses dès conservateurs dont ils 
soutiennent la politique. Il est 
vrai que les conservateurs oni 
riposté par des allusions voi-
lées aux versements massifs 
faits à la caisse travailliste pur 
les principales sociétés coopé-
ratives, ce qui a provoqué un 
visible malaise chez les gens 
du Labour. 

Le résultat le plus immédiat 
de cette étonnante loi est que 
de grandes affiches apposées 
dans tout le pays par le parti 
conservateur, la veille même 
de l'annonce des nouvelles élec-
tions ,et alors qu'on ne s'at-
tendait pas que la période élec-
torale commençât si tôt, ont Été 
trouvées un beau matin mas-
quées avec du papier d'embal-
lage. On crut d'abord à un 
coup des communistes (c'est 
assez dans leur manière) mais, 
par suite d'un ordre télégra-
phié de Madère, où il se repo-
sait, par Churchill lui-même... 

Lee, danseuse de c burlesque 
dont l'Angleterre entière can-
nait l'anatomie, ainsi que la 
lingerie la plus intime. 

CIIURCIIILL 
BOUCHE-D'OR 

Entre les deux colosses, con -
servatesur etetravailliste ,le par. 
ti libéral, pratiquement Entée'. 
ti (il a ,dans la Chambre ace 
tuelle, dix députés seulement), 
a décidé de tenter une résur, 
rection et fait une campagne 
forcenée pour convaincre les 
électeurs. 

— Prenez garde, dit à lord 
Monyham, chef du parti mo-
ribond, Winston Churchill à, sa 
descente de l'avion qui le ra-
menait de Madère, si vous con-
tinuez, vous allez être cité de-
vant la Commission royale. 

Il parlait de la commission 
parlementaire en train d'en-
quêter sur ceux qui proposent 
au public des jeux où il n'a 
aucune chance de gagner. 

Lord Monyham, homme aus- 

de rivaliser avec 
sport du ballon 

est moins impor- 

tère et convaincu, ne rit que 
du bout des lèvres à cette plai-
santerie de l'incorrigible Win -
nie qui n'est du rester pas plus 
tendre pour ses partisans que 
pour ses adversaires—  • 

Au premier conseil dé guer_  
re conservateur, tenu -à sort 
retour, il regarda longuement 
ses lieutenants, tira sur son 
cigare et, faisant sa fameuse 
lippe  de bullclog, laissa tom -
ber: 

— Le point te plus sage de 
notre constitution, c'est celui 
qui permet au premier minis-

I  Ire de choisir ses ministres en 
dehors de son parti. 

II y eut un froid. Mais la 
bouta de titi chef fut vite ou-
bliée quand on sut l'estocad e 

 administrée  par  lui à Herbert 
Morrieenn. maitre tacticien des 
travaillistes dans la campagne 
qui commence. 

— Vous entres conservateurs 
avait dif Morrisson à Churchill, 
vous volts imitez pour rafler les 
bonnes. plares. Nous autres du 
Labour noue noua battons pour 
les idéee. 

— He! riposte Winnie, on 
se bal pour ce qu'on n'a pas. 

Démarrant sous ce signe la 
ratnna ana eleetornle en promet 
de joyeuses. 

CHEMIIIS DE FER 
çNg. rF,TAT Ff, YPTTN 

Fourniture de  300 poutres 
Filleries. 

Réf• No. 343 G 3/116 
Des offres seront reçues aux 

Magasins Généraux à l'aile ouest 
de la Gare du Caire, Le Caire, 
jusqu'au 4 mars 1950 à 11 h. 30 
mur la fourniture de l'article ci-
dessus mentionné. 

On pourra se procurer un 
exemplaire du cahier des charges 
gratis en s'adressant aux Maga-
sins Généraux, Le Caire, ou à 
Gabbari, Alexandrie. 

LES ELE  s  a I r NS ANG- LAISES 
mumier 

FERONI Ceeteit CES  FO rie ÙE MAINS 
Malgré l'interdiction officielle, 

les paris battent tous les records 

SUR NOS ECIIIANS 
Le vieux renard avait tout de 
suite senti que l'adversaire 
prétendrait faire entrer dans 
les dépenses électorales con-
servatrices ces affiches d'ordre 
»MEM. ,  ' 

L'LSCADIRON FEMLNIN 
Le -fait même qu'en raison de 

cette loi on se reserve pour  le 
dernier moment, permet du 
reste de prévoir, quand la lut-
te s'engagera enfin, un choc 
d'une violence peu commune. 
Les deux principaux partis en 
présence comptent beaucoup 
sur l'intervention de leur 
« corps féminin ). Les conser-
vateurs engagent dans la ba-
taille vingt-sept femmes can-
didates, dont lu plus jeune, 
'Margaret Roberts, a 23 ans el 
dont, la plus ravissante et la ' 

 sans contredit, lady Cirant, sut...! 
vie de près par lady Tweeds-
Émir. Du côté des travaillistes, 
les amazones sont quarante, 
parmi les lesquelles une des 
femmes les plus grosses d'An-
gleterre, Mme Manning, et u-
ne des plus mal embouchées, 
Mme Jenny Lee, femme du 
puissant ministre de la Santé 
Publique Aneurin lievan (dans 
les luttes politiques, elle garde 
son nom de jeune fille). Lors 
de la campagne de 1945, Jen-
ny Lee s'en fut. en Ecosse ' 
prendre la parole pour soutenir 
un autre candidat de son parti. 
Mais quand elle parut sur 
l'estrade, et avant qu'elle ait 
ouvert la bouche, un vieil É-
cossais se levant lui cria: 

— Allez-vous en ! Nous ne 
voulons pas dans nos murs 
d'une femme qui se met toute 
nue en public, à Londres. 

Il y eut un moment d'éton-
nement d'autant plus vif que 
Jenny, outre qu'elle est parfai-
tement vertueuse, a des char-
mes physiques assez limités. 
Pourtant le vieux insistait avec 
conviction. On finit enfin par 
percer le mystère: il confondait 
Jenny Lee avec Gypsie Rose 

Les Anglais sont des parleurs invétérés et pour eux le foot ball est en train 
les courses comme moyen de jouer. Mals ils éprouvent une passion réelle pour le 
rond et afin de tr mper utente dit samedi, ils ont imaginé ce jeu de football où il 
tant d'avoir bon pied et bon oeil que d'avoir un souffle puissant, 

MIEDIVIAL MAIL LINE, 
SERVICE REGULIER ENTRE 

ALEXANDRIE  -  MARSEILLE - GENES 
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ALEXANDRIE  -  BEYROUTH 
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Cette alliance ne réunirait pratiquement que la 	 e Syri part, se décharger de la on - 
sabilité des événements actuel 

Liban, la Transjordanie et l'Irak 	
LES VUES DE SEDKY PACHA 

ET L'HISTOIRE et le 

IFS wpruri r, a tenu tauds i eu r,21 brdéeunion asd i  avec ali  
J 

; cours desquelles ils ont étudié 
les avantages que pourraient 
retirer les Egyptiens de la . dif-
fusion de la télévision en E -

'  gypte. notamment dans le do-
maille médical. 

Votre journal 

d« Vendredi 

10•0104.910%"."1.0%•••••■• 

La télévision 

en Egypte 

— Le dîner est servi à partir de 9 h. p.m. 

MARDI GRAS 
GRAND BAL TRAVESTI 

(ayant pour thème le 18ème siècle) 
et autres sujets au choix. 

Le Comité conseille ii ses membres l'habit de soirée. 

La Maison Hernies offre un voyage en Haute Egypte. 
au meilleur travesti. 

D'autres prix de valeur seront attribués. 

La conférence des Lhets des 
missions diplomatiques arabes  .  a 
tenu hier à I1 heures du matin sa 
dernière 	réunion, sous la prési- 
dence du ministre égyptien 	des 
Affaires étrangères. le Dr. Moha-
med Salah et Dine bey. On at-
tend incessamment un communi-
qué sur les résultats de la con-
férence. 

	

Les questions 	principales étu 
diées ont été la fusion syro-ira-
kienne, la question de Palestine, 
du statut international de Jérusa-
lem, la Ligue arabe et la Libye. 

Les grandei lignes de la politi -
que arabe arrêtée par les congres-
sistes tend au renforcement de la 
Ligue et au respect de l'indépen-
dance de chaque nation et de son 
régime particulier. 

En ce qui concerne la Palesti-
ne. les congressistes ont décidé de 
maintenir latitude arabe et de re-
fuser de reconnaitre le prétendu 
Etat d'Israel. Quant à l'interna-
tionalisation de Jérusalem, elle 
constitue la meilleure 	solution 
dans les circonstances actuelles. 

L'Egypte veillera !d'autre part à 
ce que la décision de l'ONU 

Le chef d'escadrille, Neville 
Duke, détenteur de deux re-
cords internationaux, vient 
d'en établir un troisième en pi-
lotant son avion de combat 
monoplace «Hawker-Fury» de 
Londres au Caire en 6 heures 
35 minutes et 2/5. 

C'est le premier record in-
ternational entre Londres et le 
Caire. «Ce fut un trajet facile 
d'un bout à l'autre», a dit le 
jeune officier en descendant 
de son appareil à l'aérodrome 
d'Almaza. 

L'avidn fit une halte de 15 
minutes à Malte pour se ravi-
tailler en carburant. Il posse-
de des réservoirs pour vols à 
longue distance et une vitesse 
de croisière de 400 milles à 
l'heure (plus de 640 M1.-heure). 
Il a effectué le trajet de 3.400 
kilomètres à une hauteur mo-
yenne de 7.500 mètres. 

Le premier à serrer la main 
du pilote anglais à sa descen-
te d'avion  -  a été le colonel Is-
mail Cherine bey, vice-prési-
dent de l'Aéro ciel, Royal d'E- 

nte, qui félicita chaleu-; 
reusement du record qu'il ve-
nait p'autres, chefs! 
égyptiens, dont le Commodore 
Makaty bey, le capitaine Ab- gypte. 

Les congrès diplomatiques 
du Caire 

del Hamid Soliman bey, le ca-
pitaine Ibrahim Gazzarine bey 
et le capitaine Saleh Mahmoud 
Saleh, le félicitèrent également. 

Paraissant un peu fatigué, 
mais souriant, Duke a dit: «Il 
pleuvait à Londres, à mon dé-
part. Il faisait gris et bru-
meux. Et j'arrive maintenant 
en plein soleil!» 

La France était plongée dans 
le brouillard, mais le ciel était 
clair sur le reste du parcours. 
La vitesse moyenne de l'avion 
a été de 500 à l'heure environ. 

Le pilote ajouta qu'il espé-
rait que sa femme serait h, 
formée par la presse qu'il a-
vait heureusement effectué 
son voyage. «Elle s'intéresse 
beaucoup à ma tentative et se-
ra enchantée de mon succès». 

L'appareil a été remis aux 
autorités égyptiennes. Il fait 
partie d'une commande d'a-
vions de chasse de même type 
commandés en Grande-Breta-
gne par l'aviation royale égyp-
tienne. 

Le chef d'escadrille Neville 
Duke a été invité à prendre 1 
thé à l'aérodrome par les 
lieurs ,,égyptiens. 
une quinzaine de jours 

l'«Ahram» de ce matin, nous 
sommes en mesure d'affirmer 
que le fait de remettre la pu-
blication des résultats des tra-
vaux du congrès des diploma-
tes égyptiens dans le Moyen -
Orient n'a pas seulement polit 
motif de soumettre ces résul-
tats au président du Conseil. 
mais aussi et surtout de lee 
soumettre à la première reit-
nion'du Congrès des représen 
tants de l'Egypte en Europe e 
en Amérique, afin que la poli 
tique internationale de l'Egyp-
te soit tracée à la lumière de 
celle qu'elle aura décidée d'a-
dopter dans le Moyen-Orient. 

LES NOUVELLES 	 

LA COUR 
LES COMMUNIQUES 

DU GRAND CHAMBELLAN 
Palais Alidlibe. 
Cabinet du Grand Chambel-

lan. 
D'ordre de Sa Majesté le Roi 

le Grand Chambellan adresse 
les plus vifs remerciements à 
tous ceux qui ont présenté 
leurs félicitations à l'heureuse 
occasion de l'anniversaire de 
naissance de Sa Majesté. 

• • • 
Palais d'Abdine. 

Cabinet du Grand Chambel-
lan. 

Jeudi 16 Février 1950. 
A 8 h. 43 du soir, Sa Ma-

jesté le Roi accompagné de 
Son Excellence le Férik O-
mar Fathi pacha aide de 
camp en chef a quitté en 
automobile le Palais de 
Koubbeh Se rendant au 
Théâtre Royal de l'Opéra 
pour honorer de Sa présen-
ce la soirée de bienfaisance 
donnée par la Direction et 
les artistes de la Troupe Ly-
rique Italienne. 

Après le spectacle Sa Ma-
jesté le Roi est rentré au Pa-
lais de Koubbeh. 

Sa Majesté le Roi a chargé 
Mohamed Abdel Razek bey 
maître des cérémonies d'as-
sister aux funérailles de feu 
Iskandar Guirguis bey Con-
seiller à la Cour d'Appel du 
Caire et de transmettre Ses 
condoléances et Sa haute 
sympathie à la famille du 
défunt. 

L'état de santé 
du président 

du Conseil 

Sur le conseil de ses méde-
cins, Moustapha El-Nahas pa-
cha, président du Conseil, a 
gardé la chambre, hier. 

Voilà près d'une semaine que 
le chef du gouvernement t st 
dans l'impossibilité de se ren -
dre à son Cabinet à la Prési-
dence du Conseil. 

Nous présentons. à Son ta-
cellence nos meilleurs voeux 
de bonne sante. • • • 

Abdel Latif Mahmoud ney, 
ministre de l'hygiène, est ._ouf-
frant et a dû garder le lit hicr. 

Six mille touristes 

américains arriveront 
en Egypte en mars 
Mtre Hassan Sakr, suus-dt-

re.çtm 
Tougome,,., a déclaré 	qu'une 
Agence. fié Tourisme égyptien- 
ne a été informée par sa suc-
:.:ursale de Francfort que six 
:nille Américains, résidant 
m zone américaine en Allema-
gne; partiront pour l'Egypte 
iu cours du mois de mars pro- 

Le gouvernement egyptieli u 
)ris toutes les mesures néces-
saires pour réserver à ces tou-
ristes un aimable accueil et un 
igréable séjour. 

SAISIE DE MONNAIE 
ETRANGERE 

--- 
Mandi tienein Miknan, nl 

outier à Port-Said, a été dr-
.:été, hier, à midi, au. moment 
ni il descendait du train à let 
gare de Rab El-Hadid, au Cai-
re. Il tenait en main un panier 

osier. 
La police a trouve cuins :it 

Janier 4 sacs contenant 2890 
)fèces de monnaie hollandaise 
inglaise et hindoue. 

Le contenu des quatre sacs 
été évalué à 60() livres égyp-

i  reines 

L'OR ET LE PETROLE 
Par ailleurs, le MUSSAWAR 

déclare que les relations anglo-
égyptiennes se sont quelque peu 
perturbées ces derniers temps à 
la suite des achats d'or effectués 
par le gouvernement égyptien aux 
Etats-Unis et en ce qui concerne 
la question du passage des pétro-
liers à travers le Canal de Suez. 

Les milieux britanniques locaux 
ne sont pas satisfaits du fait des 
achats d'or récemment effectués 
aux Etats-Unis. Quant à la ques-
tion du pétrole, en voici les .élé-
ments: 

Sous le précédent ministère, 
comme sous le ministère actuel, 
des frictions se sont produites en-
tre les gouvernements égyptien et 
britannique au sujet du passage 
des pétroliers à travers le Canal 
de Suez. 

L'Egypte estime, en effet, qu'é-
tant encore en état de guerre 
technique avec Israel, elle ne sau -
rait permettre que son adversaire 
soit approvisionné en pétrole, mé-
me si les capitalistes anglais de-
vaient s'en trouver mécontents. 

L'Irak a adopté une même atti-
tude avec des sacrifices d'argent, 
l'Egypte ne saurait faire à moins. 

L'EGYPTE ET LA LIGUE 
ARABE 

L'Egypte finira-t-elle par 	s'é- 
carter de la Ligue arabe? M. Fi-
kri Abaza, rédacteur en chef du 
MUSSAWAR, n'exclut pas une 
telle probabilité. 

Si la politique 	actuelle 	des 
coups d'épingle doit se poursui- 
vre, je prévois que l'Egypte ne 

Les appointements des professeurs 

des écoles libres coûteront 

un quart de million de livres au trésor 

Ces professeurs seront in-
tégrés dans le cadre des 
fonctionnaires de l'Etat à l'ins-
tar de leurs collègues des éco-
les gouvernementales. 

Il nous revient, d'autre part 
que le ministère de l'instruc -
tion publique a l'intention de 
transformer 813 écoles primai-
res et secondaires en écoles 
gouvernementales. 

AU PATRIARCAT 
GREC-ORTHODOXE 

DEMENTI 

fet`Ëéàif /te /a IPidslé 
triarcat Grec Orthodoxe nous 
communique' en date du 16 fé-
vrier: 

« Des nouvelles parvenues der -
nièrement de Paris et de Sofia et 
commentées à Istanboul, qui ont 
été portées à la connaissance de 
S.B.D. Christophoros II, décla-
rent que S.B. Alexis, Patriarche 
de Russie, aurait suggéré à Sa 
Béatitude Divinissime qu'Elle 
prenne linitiative (le Patriarche 
d'Alexandrie) de convoquer, à 
Alexandrie. tous les Chefs des 
Eglises Autocéphales Orthodoxes. 

e Cette suggestion, d'après la 
dite nouvelle, aurait déjà été a-
gréée par Sa Béatitude Divinissi-
me. 

« Le Bureau de Presse Patriar-
cal, non seulement dément de la 
manière la plus catégorique cette 
nouvelle comme inexacte, fantas-
que et provenant de la part des 
ennemis de l'Eglise Orthodoxe, 
mais aussi attire l'attention sur le 
fait que la question a été démon -
trée plus que clairement lorsque. 
dans sa lettre du 14 novembre 
1949, Sa Béatitude Divinissime, 
répondant aux lettres ironiques de 
Sa Béatitude le patriarche Oeucu-
manique, avait exprimé son désir 
le plus vif de voir le Patriarche 
Oeucumenique user de sa préro-
gative et de son initiative en con-
voquant le plus tôt possible tou-
tes !es Eglises Orthodoxes en un 
Concile Pan Orthodoxe ». 

PETITES ANNONCES 
Offre et demande 

d'emplois 

8589 PROPAGANDISTE MEDI-
CAL, Nationalité Egyptienne, 
demandé par Maison Impor-
tante produits pharmaceuti-
ques pour Alexandrie et Bas-
seEgypte. Faire offres à 
«Propagandiste». B.P. 624. 

EGYPTIEN, fonctionnaire d'E-
tat, connaissant dactylo ara-
be-français, travail secréta-
riat, routine bureau, vingt 
ans expérience gouvernemen 
tale, cherche emploi pour 
après-midis. Ecrire à «Fonc-
tionnaire» B.P. 732 Alex. 

1206 — IMPORTANT cabinet 
d'assurances incendie - acci-
dents - maritimes, recherche 
pour postes d'avenir collabo-
rateurs bien introduits sur 
place fixe et commissions. E-
crire avec références «ASSU-
RANCES» B.P. 732 Alex. 

On offre 

1211 — VILLA A VENDRE 2 
étages, 16 chambres superf. 
terrain 1800 pics env., Mous-
tapha Pacha, 14, Aly pacha 
Zulficar. Téléphoner 63260. 

On demande 

COUPLE demande chambre vi 
de ensoleillée avec usage 
cuisine. centre ville. Faire 
offres à «ENSOLEILLEE» 
R P 732 Alex. 

pourra faire autre chose que de 
se retirer «courtoisement» de la 
Ligue arabe pour s'occuper de 
ses problèmes actuels, intérieurs 
et extérieurs, qui sont très impor-
tants. 

LA SITUATION EN SYRIE 

Mon enquête personnelle au 
sujet de la Syrie me permet de di-
re que la situation y est fort trou-
blée. 

C'est ainsi que rien ne se fait 
actuellement en Syrie sans l'assen-
timent de l'armée. Or, nous n'a-
vons pas l'habitude, en politique, 
internationale, d'avoir affaire aux 
armées, mais à des hommes d'E-
lat. En Syrie, d'autre part, les 
partis politiques sont fort divisés. 
Certains éléments politiques sont 

soudoyés par les Anglais, d'autres 
par les Français. Des espoirs a-
vaient été conçus dans l'interven-
tion bienfaisante et pacificatrice 
de M. Choucri el Kouatly, ancien 
président de la République sy 
rienne, mais ces espoirs se sont 
dissipés, beaucoup d'amis de M. 
Choucri et Kouatly s'étant détour-
nés de lui. 

L'ATTITUDE 
DU ROI ABDALLAH 

J'apprends en outre que le Roi 
Abdallah a définitivement renoncé 
à son projet de la Grande Syrie. 
Il préfère aujourd'hui renoncer à 
ce projet pour envisager un au-
tre. De quoi s'agit-il? 

Reste l'Irak. 

PAS D'ENTENTE 
AVEC L'IRAK 

Or, malgré tous les efforts qui 
ont été déployés, nous n avons 
pas réussi à établir une atmosphè-
re d'entente avec l'Irak. 

Et lorsque je dis l'Irak, 	j en- 
tends, naturellement, le prince 
Abdul Illah et Nouri et Said pa -
cha. 

Tout se passe comme si un obs-
tacle «psychologique» empêche u-
ne entente  entre les deux pays. 

Aussi bien, dois-je prévoir que, 
finalement, l'Egypte se rendra-
compte — ce qu'elle aurait dû 
faire depuis longtemps — qu  elle 
n'a rien à gagner à demeurer aux 
côtés de la Ligue arabe. 

POURQUOI 
CET AFFOLEMENT 

ISRAELIEN ? 

Depuis quelques jours, des ru-
meurs persistantes sont mises en 
circulation  à l'étranger au sujet 
de prétendues négociations direc-
tes de paix entre l'Egypte et ls-
rael: Le poste de radio du Illoyen 
Orient, des agences d'informations 
se sont faits l'écho de ces infor-
mations qui, à chaque fois, étaient 
démenties par les porte-parole du 
gouvernement égyptien. Pa» plus 
tard qu'hier, de nouveau. la  lé-
gation  d'Egypte à Berne a oppo-
.se, un_ nouveau,demerut à -ces rti- 
Meurs.  - •  • " 

Dans' un artic:e de tond, l'Ail-
RAM cherche à expliquer la fré  
quence de ces rumeurs qu'il attri-
bue à la propagande  ∎  •  

tout en analysant le sentiment 
ci affolement qui s'est emparé d'is-
rael à la suite de la mise  en ap-
plication des programmes darme• 
ment en Egypte. 

Dans une récente dépêche du 
correspondant de l'«Ahram», nous 
apprenions qu'Israel a prié le mi-
nistère américain des Affaires é , 

 trangères de lui donner des pré-
cisions au sujet des programmes 
d'armement en Egypte. En fait, 
l'opinion israélienne, ajoutait la 
dépêche, est affolée de ce réar-
mement et cela s'est reflété, cette 
semaine, dans la motion votée 
par le Parlement israélien don-
nant de plus grands pouvoirs à 
Ben Gourion, ministre de la Dé-
fense israélien. 

LA VIGILANCE 
AMERICAINE 

Or, M. Dean Acheson, ministre 
américain des Affaires étrangères, 
a eu, récemment, à répondre à u-
ne question posée par un sénateur 
au sujet des armements britanni-
ques expédiés aux pays arabes, le 
sénateur en question ayant expri-
mé sa crainte de voir la reprise 
des hostilités dans le Moyen-
Orient. 

Mais M. Acheson répondait 
que ces envois d'armes étaient 
couverts par les engagements as-
sumés par la Grande - Bretagne en 
vertu de ses traités avec les pays 
arabes et qu'en tous cas le gou-
vernement américain avait des 
raisons de croire qu'il n'y aura 
pas une reprise des hostilités dans 
le Moyen-Orient. 

I L'ATTITUDE AMERICAINE 

Le ministre 	américain ajoutait 
que si, par impossible. la guerre 
menacerait de reprendre entre Is-
rael et les pays arabes, le gou-
vernement des Etats-Unis usera 
de toute son influence, au sein de 
l'ONU et en dehors de cet orga -
nisme  internationale pour Vampé-
cher. 

RAISONS 
DE L'AFFOLEMENT 

ISRAELIEN 

Quant aux raisons de l'affole-
ment israélien, ou de ce prétendu 
affolement quant au réarmement 
égyptien, elles sont au nombre 
de deux. 

D'abord, lsrael veut s attirer u-
ne sympathie internationale, et 
ensuite elle désire, sous la pres-
sion internationale, pouvoir enga-
ger des négociations de paix a-
vec les pays arabes. Telle est la 
source des informations publiées 
ces. jours-ci au sujet de prétendues 
négociations de paix entre l'Egyp-
te et lsrael, informations qui orr 
été démenties par les porte-parolt 
égyptiens. 

LES ARMEMENTS 
EGYPTIENS 

-2 Qulit 'aux armements égyptienS 
ils n'ont d'autre but que de per 
mettre à l'Egypté de Veillét• à si 
sécurité, compte tenu de son im 
portance géographique et du nom 
bre de  sa population. 

EN MARGE DU CONGRES DES DIPLOMATES 
EGYPTIENS DANS LE MOYEN-ORIENT 

LA GRANDE - BRETAGNE VEUT ECARTER 
EGYPTE DE L'ALLIANCE ARABE 

écrit l'AHRAM 

Pour libérer 
le commerce de la graine 

et de l'huile 
Un comité spécial, constitué 

par le Ministère de l'Approvi-
sionnement, vient de présenter 
son rapport après avoir étudié 
les moyens de libérer des res-
trictions actuelles le commer-
ce de l'huile. 

Le rapport conclut à la sup-
pression des réquisitions de la 
graine de coton, suggère  •  le 
transfert de l'excédent de tour-
teaux des huileries d'Alexan-
drie à l'intérieur du pays et 
sa répartition entre consomma-
teurs par la Banque du Crédit 
Agricole, la fixation des prix 
d'achat pour la prochaine ré-
colte (P.T. 90 au lieu de 103) 
qui serait le même que celui 
de la vente aux huileries. 

Le comité demande aussi 
que les lots de graines déposés 
par le gouvernement auprès 
des Banques soient envoyés 
aux huileries et leur produit 
exporté. Le bénéfice ainsi réa-
lisé le sera sans préjudice pour 
les producteurs ni les consom-
mateurs. 

L'huile et les tourteaux, dit 
enfin le rapport, devront de-
meurer soumis à la tarifica-
tion. Ce n'est (m'après que ces 
diverses mesuras  .  auront été 
appliquées tille les restrictions 
affectant le commerce les 
tourteaux et de l'huile pour-
ront être levées 

encore, l'Arabie Séoudite et le 
Yémen. 

Il n'existe plus de doute que 
le gouvernement britannique, 
en jetant les bases de l'appel 
pour l'union arabe en 1942, ne 
faisait point une politique d'im-
provisation. Il avait, depuis 
lors, décidé d'éloigner l'Egyp-
te d'une participation effective 
à l'alliance arabe, pour limiter 
cette alliance à quatre nations 
seulement: le Liban et la Sy-
rie, la Jordanie et l'Irak. 

LE RESULTAT 
DU PREMIER CONGRES 

SOUMIS AU SECOND 
Et c'est 	pourquoi, ajoute 

A 500 KMS. DE MOYENNE 

LONDRES - LE CAIRE 
EN 6 HEURES ET DEMIE 

d'accorder son indépendance à la 
Libye au plus tard le ter janvier 
1952 soit exécutée. 

LA SECONDE CONFERENCE 
DIPLOMATIQUE 

Cette conférence clôturée, 	une 
seconde conférence a été inaugu -
rée, celle des ambassadeurs et des 
ministres d'Egypte auprès des 
pays d'Europe et d'Amérique. 

Elle groupait les ambassadeurs 
d'Egypte à Londres, Paris et Wa-
shington et les ministres égyptiens 
à Rome, Moscou. au Vatican et à 
Ankara. On attend l'ambassadeur 
d'Egypte à la Nouvelle-Delhi qui 
n'a pu arriver hier. 

Remplacement du 
ministre de Yougoslavie 

au Caire 
Belgrade 16 (AFP) — La 

radio yougoslave annonce que, 
par décret du Praesidium, M. 
Miloch Moskovlojevitch, mi-
nistre de Yougoslavie au Cai-
re, est rappelé et remplacé par 
M. Milan Ristitch, ministre de 
Yougoslavie à Berne. 

M. Jivota Djermanovitch est 
nommé ministre à Berne. 

La troupe 
de la Comédie Française 
s'embarque le 28 février 

pour l'Egypte 
Paris 16 (AFP) — La cam-

pagaie d'artistes de la Comé-
die Française quitteront la 
France le 28 février pour l'E-
gypte. 

Ils comprennent notamment 
Julien Bertheau, Jean Mayer, 
Louis Seigner, Jacques Charon, 
Béatrice Bretty, Germaine Ro-
uer. Mony Dalmes, Louise 
Conte. Micheline Boudet. 

Ils joueront « Asmodée », 
« Le Chandelier », « Le Pain 
de Ménage », « Le Jeu de l'A -
mour et du Hasard D, « Méde-
cin malgré lui 	Le Malade 
Imaginaire », « l'Épreuve » et 
e Temps Difficiles s. 

REVUE DE LA PRESSE 
Sedky pacha et la politique. — L'or et le pétrole: les relations anglo-égyptiennes. — L'Egypte et la Ligue Arabe. —

Pourquoi cet affolement israélien au sujet du réarmement de l'Egypte ? 

Pour tracer la politique ex-
térieure de l'Egypte sur des 
bases saines et solides, le Dr. 
Mohamed Salah Eddine bey, 
ministre des affaires étrangè-
res ,a décidé, depuis son ac-
cession au fauteuil de ce minis-
tère, de réunir deux congrès 
au Caire: 

1. — Le Congrès des Diplo-
mates Egyptiens dans le Mo-
yen-Orient, pour déterminer la 
politique arabe de l'Egypte. 

2. — Le Congrès des Diplo-
mates Egyptiens en Europe et 
en Amérique, pour tracer la 
politique 	internationale 	du 
pays. 

LE CONGRES DES 
DIPLOMATES EGYPTIENS 
DANS LE MOYEN-ORIENT 

Le Congrès des diplomates 
égyptiens dans le Moyen-O-
rient qui a tenu plusieurs réu-
nions au Caire, a achevé ses 
travaux hier. 

Le Dr. Mohamed Salah Ed-
dine bey, ministre des affaires 
étrangères, a déclaré qu'un 
communiqué officiel sera pu-
blié au sujet des résultats de 
ces travaux. 

En attendant ce communi-
qué, notre confrère « Al-Ah-
ram » se livre ce matin à des 
commentaires sur le rôle joué 
par l'Egypte depuis la nais-
sance de l'idée d'une Ligue A-
rabe, en 1942. 

Notre confrère dit notam-
ment: 

« Le premier rapport sou-
mis, il y a sept ans, au prési-
dent du Conseil par un expert 
international, au sujet de la 
Ligue Arabe, lors de la nais-
sance de l'idée de formation 
de cette ligue, 	disait 	claire- 
ment: 

a La politique de la Grande -
Bretagne dans l'union des 
pays arabes porte principale--
ment sur l'union de la Syrie 
du Liban, de la Jordanie et de 
l'Irak. Quant à l'Arabie Séou-
dite, le Yémen et l'Egypte ils 
retiennent beaucoup moins 
l'intérêt britannique dans le 
projet d'union ». 

« Il résulte clairement ainsi 
Jelie.,:joué. par L'Egypie 

dans la politique aarbe a été 
toujours entravé .par les obs-
tacles élevées par les inten-
tions secrètes de la Grande-
Bretagne dans chacun des 
pays aarbes susmentionnés. 
Contre le rocher de la politi-
que britannique, la politique 
arabe de l'Egypte venait cons-
tamment se briser. 

UN PLAN POUR 
ECARTER L'EGYPTE 

Qu'on re:.eeinsbe un peu sur 
l'évolution présente de la situa-
tion dans certains pays arabes: 

Le Liban conclut une allian-
ce avec les Etats-Unis d'Amé-
rique. 

La Syrie commence à trai-
ter, sur un plan différent, le 
problème d'Alexandrette avec 
la Turquie. 

L'Irak demande une aide 
pour réaliser ses ambitions po-
litiques conformément au pac-
te de Saadabad. 

La Jordanie obtient la regu-
larisation de sa situation avec 
Israél au détriment de la zone 
égyptienne de Gaza. 

L'Egypte, seule, est loin de 
tout cela, et avec elle, plus loin 

Sedky pacha a exprimé, au 
cours de ces dernières années, des 
vues très franches et très hardies, 
qui lui causèrent beaucoup d'en-
nuis et beaucoup de responsabili-
.és. Aussi bien, son isolement peut 
.e justifier. En fait, Sedky pacha 
entend se décharger de toute res-
msnsabilité officielle quant aux 
•vénements présents et laisser les 
.istoriens de l'avenir dire s'il a 
u tort ou raison de s'opposer 
.ux courants d'opinion qui préva -
mt en ce moment. 

Sedky pacha a exprimé, préci-
sément, des opinions très fermes 
au sujet de la position entre l'E-
gypte et les pays arabes, d'une 
manière générale, il s'est déclaré 
hostile à l'attitude belliqueuse de 
l'Egypte au sujet de la Palestine, 
il a exprimé des vues très person-
nelles au sujet des relations an-
glo-égyptiennes. 

SEDKY PACHA 
ET LA POLITIQUE 

La démission de Sedky pacha 
du Sénat signifie-t-elle son départ 
définitif de la scène politique é -
gyptienne? La démission de Sed-
ky pacha continue, en fait, à être 
commentée par la presse de lan-
gue arabe, et le MUSSAWAR 
estime que cette démission ne si-
gnifie qu'un isolement, Sedky pa-
cha désirant surtout, par son dé- 

813 écoles libres seront transformées 
en écoles gouvernementales 

Il nous revient que le paie-
ment des appointements des 
professeurs des écoles libres 
obligées de se soumettre à la 
gratuité de l'enseignement pri-
maire et secondaire, col1tera 
au trésor un quart de million 
de livres. 

EN DEUX MOTS 

On saura, avant la fin de 
cette semaine, si ses démar-
ches ont été couronnées de 
succès. 

Le Dr. Ahmed El-Nakib pa-
cha, directeur de l'hôpital Al-
Moassat, qui se trouvait à 
Londres lu semaine dernière, 

M. Ramadan Abdel Hadi,• ve-
nu de Londres il y a quelques 
jours, après avoir étudié à 
fonds la technique de la télévi -
sion, entreprend actuellement 
des démarches auprès du gou-
vernement égyptien pour ré-
pandre la télévision en Egyp-
te. 

X S.M. le Roi et LL.AA.RR. 
les Princesses Faw:ia et Faiza 

rit-  daigné honorer hier soir l! de  , 
. résence la soirée de gala 

•iitufe 
a Société dé Bienfaisance 'Ita-

lienne et de l'Assistance Publique. 

X Un des trois hélicOptères a -
chetés par l'armée égyptienne a 
atterri hier à midi à la place du 
palais d'Abdine. Les membres de 
l'équipage sont entrés au palais 
où ils se sont inscrits au registre 
des cérémonies. 

X Le ministère de l'Instruction 
publique élabore actuellement un 
projet tendant à assurer la nour-
riture de tous les élèves des éco-
les libres qui sont environ au 
nombre de 20.000. Cela coûterait 
au gouvernement 1.250.000 livres 
par an. 

X lsrael et la Jordanie ont ac-
cepté de se faire représenter à la 
Commission de tutelle qui tiendra 
sa première réunion lundi pro-
chain à Genève, pour décider du 
sort de Jérusalem. 

X Parlant à la Chambre des 
députés de la politique de son ca-
binet, M. Tewfick Soueidi, pre-
mier ministre irakien, a déclaré: 
« L'Irak veut resserrer 'ses liens 
avec les pays arabes conformé-
ment à l'article 9 de la Charte 
de la Ligue arabe qui, permet aux 
Etats membres de signer des ac-
cords bilatéraux ». 

X Des documents officiels ont 
été présentés à la Commission 
des Plaintes à la Chambre des 
députés prouvant que Me. Mous-
tafa Badr Eddine, député de Ro-
sette, n'est pas Egyptien, mais 
Trançais. 

X Moustafa el Nahas pacha, 
président du Conseil, garde la 
chambre depuis plusieurs jours. 
sur le conseil de ses médecins. 
Hier. le ministre de rH ygiène a 
dû garder le lit. 
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NOUVEAUX DEBUTS SENSATIONNELS 
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ANTONIO 
L'Espagne qui danse 

Succès continuel de 
RITA It A Y 

chanteuse réaliste 
ADRIEN PECII 
le grand fantaisiste-caricaturis te 

ainsi que les 2 ensembles 

TONY CORNU et BRAULIO PEREZ 
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Théâtre MOHAMED ALY 
SAISON OFFICIELLE 1950 

Sous l'Auguste Patronage de S.M. le Roi 

WIENER  
PHILHARMONIKER 

97 Professeurs 
g, GRANDS CONCERTS 

SOUS LA DIRECTION DE 

CLEMENS KRAUSS  
MARDI 21 FEVRIER, à 9 h. 15 p.m 
MERCREDI 22 FEVRIER, à 9 h. 15 p.m. 
LUNDI G MARS à 6 h. 15 p.m. 
MARDI 7 MARS, à 6 h. 15 p.m, 
JEUDI 9 MARS, à 6 h. 15 p.m. 

AMII 14114,1414011444411 
., 1 , S PLACES (taxes comprises pote les 5 concerts) 

Baignoires L.E. 99,625; Fauteuils de loge L.E. 8,075; 
Orchestre A L.E. 14,900; Orchestre B L.E. 9,950; 
Orchestre C L.E. .i.975; Mezzanine L.E. 8,075: Balcon 

..E. 3,775; Balcon B L.E. 2,525; Balcon C L.E. 1,875 .  

LOCATION AUX GUICHETS DU THEATRE  , 
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